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N1ıteUFrSs el Dominicains d’Armenie *
Dar

Va den Oudenrı)jn
Le «nouvel athenee»

L’assemblee de INnNay 1330 eut repercussion considerable ans
Ll’Armenie Orientale. D’apres la lettre encyclıque de ohan de Ornay,
dehors des douze vardapets de la lıste, 11 eut ENCOTEC «Deaucoup d’autres,
dont les OIls SONT ecrits ans le Livre de Vie», quı prirent part la CON-

ference de Qrnay KEt ajoute: « 10us CeEUX-C1 ont plusieurs ONT ete
PTOMUS posterieurement la dignite ep1iscopale promirent obeissance

Pontife de Rome, NO  5 seulement DOUI leur PEISONNC, maıls EICOTEC DOUF
leurs leurs provinces. pres la du synode, OUS OUS mimes
LOUS precher ans L’Armenie la necessıite de S‘’UNIr l’Eglıse de
Rome y L, Dans le Libellus de notitia orbıs l’ordre des evenements

ete confondu: le grand MOuUuvement CIS L’union auraılt lıeu la sulte
du SeJOUr de Yohan Marägha darrıvee de l’eveque Barthelemy

INay Maıs DOUT le resultat, ’auteur est d’accord aVCC les autres SOUTCCS.,.

OUr Nıteur Fr Mzxitarıc, l’assemblee de Qrnay 1330 prend LaNsS
parmı les synodes nNationaux de l’eglise armen1lenne: les vardapets quı
avalent onne leur adhesı1on, furent nombreux le catholicısme repandıt
bientöt ans les reg10ns du volsinage. ans parler des laics, plus de 500
ecclesiastıques seralent Jo1nts MOUvement.

Le COUvenTt de TNay, de fondatıon recente de proportions probable-
ment modestes, dut etre notablement agrandı. Le fondateur, baron Gorg,
quı semble aVOLFr ete gagne PDOUTI L’union des le debut, fit Aatır grande
eglise. Le colophon du Qarozgirg (1331) parle de CCS Constructions COININC

d’un miracle d.\ I’intercession de la Salinte Mere de Dieu, patronne du
COUVENZLT. Dans le colophon de la de Nerses Taronacı, OUuS VOoyONS
quc P’eveque Barthelemy V’etailt installe ans le COUVENT entoure de plusıeurs
vardapets armenI1ens. Probablement etaıt (0880| de Marägha compagnıe
de quelques dominicains europeens. Fr Pierre l’Aragona1ls paralt POUT
la premiere fO1s ans le colophon du Datastanac Girg, du vivant ENCOTE

de P’eveque Barthelemy. Pendant les anNnneeSs su1vantes, 11 SCTA SOUVENT
omme Jusque ans le colophon du second volume de la Troisieme Partıe
de la oOomme Theologique de 'Thomas qu1ın, qu1ı mentionne MOFrT

le Juin Un dominıcaın quı pPEeuUL aVOILFr

Voir rChr A() (1956) 04 — 12
Clement Galanus, Miabanoutiwn- Concılıatio 1: 519
Nous edite le de colophon dans 1vre. Fıne alte armenısche

Übersetzung der Tertia Pars der T’heologıischen Summa des hl. Thomas Ü, Aquıin
(Berne 1617. 'Iraduction allemande de la partıe Ou la MoOo:  H de Fr Pierre est

mentionnee, iıbıdem 19
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l’equıipe des premiers COMPASNONS de l’eveque Barthelemy, est Fr Jean
l’Anglaıs (JTouani Anglıiacı) de Swineford. I1 paralt ans colophon de
l’an Et probablement Fr Jean de Florence QUSS1 auTa ete parmı
les COMPAZSNONS de l’eveque lors de SOIl arrıvee ans la vallee de l’Ernjak*
Bientöt apres, CeTt ancıen garcon cordonnier du COUVENLT de Santa Marıa
Novella allaıt etre omme eveque de 'Tıtlıs. La bulle de promotion est
datee du fevriıer 1330 le INAaTrs Ssulvant fut autorise faıre COIMl-

SACTCTI par TOUL eve&que communio0n aVCC le Salint diegE?. Nous Nn avons
pPas de renseignements posıitifs SUT le leu la ate de consecratıion. Maıs
peut-etre qu'’1l la des maıns de l’eveque Barthelemy ans la nouvelle
eglıse de rnay Le faıt meme qucC les premiers Freres Nıteurs irent
leur profession relıgieuse les MmMa1lns de Fr Jean de Florence eveque
de Tiflıs, sembIle indiıquer qu'ıl qavaıt ete lıe intiımement origines de la
miabanoutiwn de rnay

Pendant les annees 1330 —47 C’est le «Couvent Superileur de la Salinte
Mere de Dıieu» de Inay, qu1 demeure le CENLITE intellectuel admın1ı-
stratıf du MOuvement L’Unıiıteur Fr Mxitaric d’Aparaner applique la
maıson-mere de rnay le meme 10 honorifique de Atenq» qucC
OUS ITrOUVONS ans les colophons de Gaylejor DOUTI designer I’institut
preside par le vardapet Esayı (Yest QUC, d’apres manılere de VOILr, le
college de rnay avalt desormaıs pr1s la SUCCESSION Jegıtıme du college de

Etienne de Gaylejor, quı V’ailleurs semble aVOILF baisse rapıdement apres
la MOTT du grand maitre Esayı.

La lettre encyclique de Yohan Qrnecı donne entendre quc ’oeuvre des
traductions, inauguree Marägha pendant les annees 1328 — 3068, fut
actıvement continuee Inay apres l’arrivee de l’eveque Barthelemy de
SCS COMPASNONS. En effet possede plusieurs lıvres, traıtes opuscules,
quı ONT ete tradults rnay de 1330 1333 la ser1e de CCS premieres Lra-

ductions appartiennent deux lıvres plutöt volumıneux: le «Qarozgıirq» une

compilation de droit CINq lıvres, dıt le «Datastanac GIirq», Du1s
opuscule SUT la christologıie aqUSssS1 le «Vecöreic» la Dialectique

de l’eveque Barthelemy.
Le «Qarozgirq» (Sermonnaire OUS ete transmıs ans beaucoup de manuscrıits.

ete cople eTt recopıe Dar des unilates et. des 110  3 unijates Jusqu au COMMENCEMEN

On le et la traduction de colophon ans edition du traıte
alags afaquıinouteanc hogwoyn» (Fribourg-Suisse E

er mM1 yenkerac eraneloyn Bartouhim6os1, Orpes yayt_t (D <“  —_
targmaneal NOYVYIL Yohannou. Clem Galanus D 527 Ce lıvre na Das U  U retrouve
qu«C 1NOUS sachilons.

Voir Loenertz,; Pére’grz'nanté I5 173 ofe 292
Appartiennent la periode de Maragha le «DZoxoc Girq» (Livre de l’Enfer), le

«GI1irqg Datastanac» (petit traıte du jJugement particulıer et general) et probablement
ENCOTC quelques aquftfres opuscules qu’on LIrOouve inseres parmı les SETINONS ans
certains exemplaires du Qarozgirg.
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du 199e s1ecle”. Le on du vre est forme recuei1l de CTINOIMNS que l’eveque
Barthelemy avaıt Compose angue latıne quand 1l vivalıt 61iIGO16E Europe. Ce
Qarozgirqg semble QVOILTr ete le premier OUVIASC tracuıt armenı1en Dar Yakobos
Qrfnec1. La production liıtteraire de Yakobos est etendue, MmMals il semble
QVOIFr laisse travaiıl de SO  - CTU. Nous DOUVONS SU1Vre SO:  - activite de 1331 1347
et OUS le VOYOINS tOUJOUFrS OCCupe traduire que d’autres qvalent ecr1ıt compile.
uan: il debuta VE traduction du Qarozgirg, il Savalt Pas EINNCOTEC le latın,

TOUTt Cas il sentaılt Das de force entreprendre la traduction LOULT seul
D’ailleurs, meme DOUT SCS traductions posterieures qu1 lu1 valurent le SUTIMNOILL de
«Largmann)», il qavalıt l’habitude de ”assurer la collaboration A’un de sSEes confreres
europeens: Vor:  aıre C’etait Hr Pierre l’Aragonaıis qui S'Yy pretalit. Yakobos savaıt
le PCrSan et Barthelemy le savalt egalement: Maraägha dernier avalt duü precher

angue PCISANC. KEt est de Ceitfe langue qu'’ıl servıt DOUTC aider Yakobos ans la
traduction de SU:  » ermonnaire la  5 Voic1 qu«® dıt le colophon de lıvre d’apres
le «H Super.» de la Bibliotheque Ambrosienne de Mılan, fol 4289 «Ce lıvre

ete traduit l’an 1331 de I’incarnation du Christ Dieu, In du saınt
pontife de Rome appele Jean &D’etait le vingt-deuxieme papc du 10 de Jean qu1
siegealt le trone  A de saınt Pierre Jours du katolikosat des Armeniens du
selgneur ako tres obeissant et OC CN VOEIS l’Eglıse de Rome, quand 1er Zagarıa,
citadelle inebranlable de l’unıion, etaıt eveque du s16ge de l’Apötre 'LThaddee Mo1
1’humble Yakobos, dernier parmı les amateurs du verbe, J al r la grace dA’avoir
ete admıs dans l’union VE l’Eglıse de KRome et Je SU1S VeENUu pleds de ’homme
de Dieu Barthelemy asso1ffe qu1 bassın d’or, remplı d’eaux
V1ves. De fontaine abondante j aı pulise PDCU ans 1110  ; ecuelle ebrechee
’argile et OUS etanche sO1f. Le seigneur Barthelemy avalıt apprıs la
langue DETSANC, INO1 QUSS1 ] avals quelques notions de langue. (Yest de
manıere, AVEC beaucoup d’empressement, UUC OUS VO tradut livre armenı1en,
dans la de la province d’Ernjak, dans le village de Qrnay, ans le COUVENLT

qu1 est) SOUS la protection de la Sainte ere de Dieu, (couvent) qul, Dar la vertu de
la Vierge, avalt U  S{ renouvele 70 Jours. La de TOUS CCs bienfaits fut le vardapet
Jean surnomme Qinecl, amateur tres studieux de la sclenCce, enflamme du feu
celeste L’amour de l’unıion VOC la sainte eglise de Rome. armı SCS COM1LDAYNONS
11 s’etalt distingue dans les scClenNCEes qu on cultivaıt Armente, MmMals S U:  - desıir de
SaVvOlLr s’en etaıt plus contente du MOMENT qu'’ıl avaıt PrI1s gout la sclence des
Romauins. (Yest DOUFqUOIL il v’etait mM1s la recherche de la vrale doctrine romaıne,

Josue, fıls de Nun, S’etalt mM1s explorer la 'Terre Promuise. KEt de la 11 avalt
apporte AVOCC grande peıine, levier, beau frult; saln et
L’homme de Dieu mentionne plus haut, le seigneur Barthelemy lu1 offrıt
demeure ans village de Qifnay et le ServIıt des salnts. Le memMe
ean faıt bäatır eglise merveilleuse les appartements Dar ’homme DIeEUX
qu’est le baron Gorg, chef du village de Qfnay Et n’est DasS POUTC lu1 seul qu'’1l
garda GCcer TesSOrS:! persuada Deaucoup de SCNS S’unir AaVOCC l’Eglise de Rome,
dont l’enseignement est S1 eqgu., KEt il entraina SCS COMPAZYNONS particıper CCS

La ibliotheque dchmiadzıne possecdait CINg exemplaires du m de
Kareneanc (NN 56 60; Yovsepean,eang, tOome D 179 282)
A Venıise, la Bıbl des Mekhitharıistes possedait 1943
219, 231, 313; 374, 397, 681, 682, 690, 792, 1026, 1610, d’autres
ans d’autres bibliotheques Miılan, TOS «H Super.>»; Vienne Mekh. 3125
Bzommar 62, 90, 96, 174 est pas TAr‘ 11011 plus de rencontrer des SCTINOINS isoles
de Qarozgirg Darmı d’autres matıieres. Nous VO releve Dari exemple dans les
INSsS 263 et 213 des ekhitharistes de Vienne, dans les 111SS$S Ma 44 et Ma 05 de
la bibl universitaire de T’ubingue, etiCc

Yakobos I1 Tarsonacı, katolikos de 1327 1341
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grandes richesses. (Yest DOUFqUOL I6 demande qu’on veuille bien cordialement
Ouvenir de lu1 dans le Seigneur».

L/’eveque Barthelemy avaıt expressement defendu de commun1quer {0)  3 Ser-
monNnNaAaITre C qu1 faisai:ent Das profession de la fo1 catholique. algre
defense, le vre U  SQ utilise OUvent Dar des Armeniens 110  3 unilates. Les SCETINONS

qu’on t{rouve dans recueıl SONT Das LOUS de Barthelemy. Dans beaucoup de
manuscrıts ajoute d’autres SCIINONS, des fragments des de catechisme
eTt de petits raıtes d’origines diverses, ma1ls DPIreSqu«c touJours atınes. armı les
manuscrıits du Qarozgirq qUu«C OUS VO L’occasıon de feuilleter, OUS n en

Das trouve deux ont le CONTENU etaıt absolument identique. uelques 1N-
structions de L’eveque Barthelemy et de SOI CO Hr Pierre d’Aragon ONT
ete imprimees DD- Venise es ONT DOUTFC sujet la confession des peches
et les SCDtT peches Capıtaux. Dans la preface de l’editeur, Ges instructions SONT donnees

faisant partie du Qarozgirgq, mals es n’appartiennent Pas CONTENU

Primiıtif de sermonnaire. s’agıt plutöt de deux opuscules part, 1’un «Yalags
XOStOvanoutcan» Compose Dar l’eveque Barthelemy, L’autre «Vasn eötn mahoucap
meliacn» cCompose Dar Fr. Piıerre d’Aragon

Le traite de la double nature eTt de la DETSONRNNC un1ique du Chfrist; «Girg erkouc
bnouteanc m1 an]naworouteann Qristos», est unle compilatıon d’apres S.Ihomas
d’Aquıin, due la collaboration de ohan Qfnecı et de l’eveque arthelemy *° Dans
certains manuscrIits du Qarozgirqg ouvera parmı les adjonctions EINCOTE d’autres
petits raıtes gul rapporten 05 la christologie: sujet tres ımportant des
CONTrOvVerses VE les theologiens 1O:  - unjljates de ?Armenie qu1 generalement sS’en
tenajent la formule d’une seule du er incarne d’apres la doctrine de

Cyrille Alexandrie et combattalent la formule chalcedonienne des Latıns
Le Datastanac Girq «GI1rg datastanac hawageal est kanonac ekelecwoyn

Hrtovmay»** est une compilatıon de droit 1N0oON CINg lvres qu1 traıtent FeESPCC-
t1vement 1) des Juges 56 51) chapıtres, 2 des jJugements 26 chapıtres,
3 de la vie des ecclesiastıques A° 306) chapıtres, du marlage 29 chapıtres
et des peines inflıger DOUT les transgress1ons 51 chapitres. des UuS-
Crits de CeL OUVIASC, dans lesquels le colophon onne l’an 1301 date de
la traduction, ma1s est un  D anclenne faute de copiıste DOUT 1331 Le traducteur
est Yakobos, SO  ; collaborateur dans la traduction armen1enne QaVvaılt ete le Comp1-

Xra  zand hogeSahq qarozy Saratreal yerkosounc astouacabanıc hogna-
hancarıc vardapetac karge Qarozolac, aysınan eranelwoyn Bardoulhimeos1
Petrosı AragönacwoYy Sdad1il>s 1O d’imprimeri1e, Venise 1704 Sur ahra;

Chrıimaneanc, qu1 figure ommMmme «editeur» de liıvre, quı1 veut dire qu .l aVaIıt
paye les fraı1s d’impression, VOLTr Leonce Alıshan, Sıisakan 402, OTtfe Le manuscrıit
1975 de la Bibl Casanatense de Rome est Sadlls valeur; ete coplıe SUTLT ?edition
imprimee. On des extralits de Ces SCTI1N1OI1S dans les iINSS «H Super. » de la
Bıbl Ambrosienne de Mılan ; Mekh Lazare 207 et 834; Parıs Bıbl Nat 111S

212 Me  Z Vienne 466
10 Incipıit: Xndrı te ZINC (D: bnoutiwn ganı yelanakaw aslı deux

manuscrIits de traıte dans la Bıbl du COUuvent armeniıien de Jacques de Jerusalem
(NN 574

Le plus ancıen manuscrit est Bzommar 258, ecrit 1337 Le InNs 261 de la
meme  Z ibliotheque contient le meme  S OUVIaSC. Autres manuscrits: Botochan Rou-
manıe) 9 Jerusalem Jacques 53 Venise Lazare 865 existe auUss1 manuscrit
qu1 1946 faısaıt partıe de la bibliotheque privee de mMONsSIeEUFr Artın OD- Bu-
cCarest. Dans le armeni1len de 1ab.-Concılıatıo ” 510, CGClement Galanus
parle d’un «Girqg Datastanac» traduit Daran Qrfnecı lors de SO:  3 SE)JOUFr Maraägha.
La ressemblance des tıtres pourrait Dreter facılement unNne confusıon. L3as; il s’agıt
d’un petit traıte dogmatıque;; VOILr oTtfe
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lateur meme  R du lıvre, HFr Pierre l’Aragonaıis. Volcı qu«c dernier dit ans la
preface du Vre «Afın de rendre plus facıle l’obeissance et le salut CuxX dont
Je viens de parler, moOl, I’humble Br Piıerre, de ordre des Precheurs de 190
min1que, Je SU1S onne la peıne de dresser petit recueil des paragraphes
du droit ecclesiastique, qu«c J aı mM1Ss ensemble Urtout d’apres les paroles de Hr
Remound!?}, du bienheureux + homas*®% de (CGafretos1* et d’autres docteurs a1llU-

nistes ; Je 1’aı traduit de nNnO langue latıne armenı1enN DOUTL qu«eC CuX qu1 veulent
biıen &’eveiller de l’assoupıssement de leur profond somme:ıl et sSsoumettre la
saınte eglise de KRome, pulssent trouver le chemin du salut».

Le Vecöreic «GIrg vecöreay ZSOICOC ararcouteann» semble Z  tre OUVIASC
de jeunesse de l’eveque Barthelemy, compose quand l etaıt ENCOTITC ecteur
theologie, aVan de partır DOUTFC les mi1ss10ns. kEn Armenie cet. OUVIaSC QalsS1

SUCCES considerable et l est CONserve dans grand nombre de S5-

crits1>. Le colophon parle d’une «Compuilatiıon de la maın de Fr Bar-
helemy de ordre des Freres Precheurs, de nationalite roma1ıne, eveque de la vılle
de Marägha». Elle ete traduıte du latın armenı1en e vardapet Yakobos
de nationalıte armenienne, de Ll’ordre de Dominique, DOUTI la gloire de Dieu et

DOUT l’utilite des freres», ans le COUVENLT de la Saıinte Mere de Dieu, dans le village
de Qfnay. (Yest explication des tro1s premiers chapitres de la Genese, divıisee

sect10ns. 15a premilere section est precedee de deux prefaces et consacree des
quest1ons generales qu1 rapportent l’histoire de 1a creation. La De jusqu’äa la
Ze S’occupe des OeUVTIECS speclales de chacun des SCDL Jours particulier. La hu1ltieme
section le tre speclal «Yalags Draxtin» (Sur le Paradıs) et ans les manuscrits

la TIrOuve parfo1s opuscule part Lie LOUuUTt est divise u31 Questions.
Ces quest1ons SONLT traıtees dans le style scolastique du 123e s1ecle. Parfois elles
ebutent pPar desSquı1 semblent DIOUVCI posit1ion contraire CONTtra-
dictoire celle de auteur. L/’exposition positıve de doctrine est introduite Dar
la ormule «DatasxXanem asCcCM>”», comparable «respondeo dieendum quod»
de la Somme Theologique de 'IThomas quın Apres l’exposition, S.1  1 lıeu,

donne Uu1llCc reponse arguments contraires. Surtout dans la derniere sect1on,
qu1 traıte de questions theolog1ques qu1 rapporten dam et ve, peche
des premiers parents, eiCc 1I’induence de la remilere Partie de la Somme 'L heo-
log1ique, 4—1 est manıfeste, quo1que ordre des quest1ons traıtees so1t
dırerent

La Diıalectique de l’eveque Barthelemy ointitule: «H amarot hawagqgoumn VOYZ
Ögtakar dialektikayn, (D: tramabanoutiwn»*®, Cie devalıt S  tre des manuels qu1
servalent Aau.  DE jeunes etudıiants de Qrfnay DOUT leurs E  tudes de philosophie. De Cr

manuels de philosophie 11O0US AaUT OS EICOIC parler. TLes etudes dans le college
de Qrnay etajent Organıses SUTLT le modele d’un «studi1um» ans ordre dominicaın.

Raymond de Penafort.
I homas d’Aquın

OMNredus Iranensıs 1245
15 Pour Ll’ancıenne bibliotheque d’Edchmiadzıne, le catalogue de Kareneanc

onne -sep (NN 1914 — Sanmnls parler du Dadean 515 ecrıit de 1a maın du
katolikos Yakobos Joultayecı. La Bibl des Mekhitharistes de Lazare
possedait euf 1940 tro1s ZOoMMaAr (NN 28, 2327 et 381) et quaitre

or-Joula 4, 405, 406 et 407) L’ancıen fonds de la Bıbl d’Erivan avaıt
SOUS le numero 748 En me Oxford, Biıbl RBodleenne 135 Parıs Bibl Nat. 149,

Me!  @ Vienne 249 et 794 Le COUVENT benedictin dıt des Ecossais (Schottenkloster)
Vienne possede egalement exemplaire.

Manuscrits: Tubingue 57, azare I# Mekh Viıenne 293, Erivan (ancıen
fonds) 857 En 1926 la seule bıbl d’Edchmiadzıne possedait douze manuscrIits de

tralıte, iNncCorpores depul1s la Bıibl Centrale d’Erivan.
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Avant de les admettre OUu: theolog1ques proprement dıts imposaılt dU X

etudıiants developpe de philosophie ariıstotelicıenne, DOUTI lequel
servaıt des OCUVICS et des traductions attrıbuees philosophe autochtone Dawıt

Anyalt. 77 Dialectique de l’eveque Barthelemy n’est DaSs une CUVIC de haute
originalıte. L’auteur Iu1-meme la qualıifie de «Compilation» eTt il s’attrıbue d’autre
merite qu«cC celu1 de la distribution de la matıiere et de la traduction armen1lenne.
@ cCOMMeENCEMEN de Dialectique n ’est chose qu’une espece de per1-
phrase de Petrus Hıspanus: «Dialectica est ATrs artıum, scıientla sclenti1arum, ad
omn1ı1um methodorum princ1ıpla viam habens». Nous tradulsons 1C1 l’incıpit d’apres
le manuscrıit Ma 111 57 de L’Unıversite de Tubingue «Ht pu1lsque LLOUS

parler de la Dialectique, LLOUS VEeTTONS d’abord qu’elle est. Elle definıt de
la manılere ulvante: La dialectique est l’art des Aarts et le chemin (condusant)
principes de toutes les sclenCes. Quoique la dialectique SO1t V’art des arts, l
’ensuit pas cependant, qu  elle SO1t plus appreclable qu«c les autres sclencCces LOUTt

egard «simplıcıter»), ma1ls seulement certaın point de VUuC «secundum
qu1d») (Yest dire DOUTF autant qUuC, Dar rapport Au  » autres SCIleNCES, elle est la
clef et le chemin et le DOTEAaU indicateur ‚»

Nous deJja parle de l’agrandıssement du COUVENLT de rnay apres
l’arrivee de Barthelemy de SCS COMPDASNONS europeens, auxquels
Jo1gnirent bientöt certain nombre de vardapets armenI1ens. (Yetalt
Gorg, le fondateur le grand bienfaiteur du COUVENLT quı1 s’en chargea.
D’apres les tradıtions recueıllıes pPar Clement (salanus, Gorg etalt le
frere de la mere du vardapet Yohan Dans les colophons lu1 donne le
tıtre de «baron» de «payazaLt». I1 est qualifie de seigneur (1Sxan) du
village de Inay chez Galanus D’apres uUunNnec tradıtion quı LrOuve ans
la preface des «Xratakanqg hogesahq imprimes Venise
1704, Ö, il auraıt frere eveque du NOIN de Yohannes Qrnecı1. Le
colophon rime1” des lıvres lıturg1ques la noblesse de SCS origines
onne entendre qu'ıl avalt adopte SO  3 an Deya quan celu1-c1
etaıt ENCOTE etudıant Gaylejor, SO  - oncle semble aVOILFr l’idee de lu1
preparer ans SCS domaiıines de rnay 8 COUVENL, Oont Yohan etaıt destine

deveniır le superlieur. Le baron Gorg parait QaVOLF ete adepte enthous1i-
aste de la miabanoutiwn des la premiere heure. Sa emoire est restee
benediction ans le COUVENLT il est toujours mentionne ans les colophons.
On diraıt qu’1l s’est marıe remarie ans le de L’annee 1331 Car
ans le colophon du Qarozgirg faıt aUCUILlC mention de SOI ePOUSE,
ma1s partır de la traduction du Datastanac Girqg le baron Gorg est touJours
aSSOCIE femme, quı le NO mongol d’Eltik Eltkın

La meme annee 1331 sembIle QaVOIF marque ans la VvIE de
Yakobos Qrnecı, dıt le «Traducteur». 11 est possible et meme vraısemblable qu'ıl
alt ete le condisciple de SO  — compatriote Yohan l’academıie de aylejor.
Maıs OUuS n’avons pas reussı TOUVer une PICUVC qu'’ıl a1lt TCCUu la CTIOSSC

de vardapet. Comme OUS VU, la mention du Iraducteur

a Lie colophon du Breviaire ete e  dıte d’apres le « 16 » du Musee
Britannique Par Conybeare, Catalogue of the Armenian Manuscrıipts ın
the Brıtıish Museum (Londres 23—6 On le colophon du 1issel
d’apres le 111S ALl 106 de la Bıbl Nat AaVEC traduction eTt commentaire dans
edition de ’office armenilen de Domin1ique ome 15
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vardapet second lıeu parmı les docteurs armeni1lens presents la confe-
de 1330 ICDOSC SUT unNec confusion. En realıte s’agıt d’un

Yakobos, originaire de Garnı. Dans le colophon du Qarozgirq le TIraducteur
porte Pas CHNCOTC le tıtre de vardapet. 11 parait aVEC tıtre DOUT la

premiere fo1s ans le colophon du Datastanac GI1rg, ont la traduction date
de la meme annee. Puisque chaque vardapet legitimement avalt le
droit de conferer le meme grade d’autres, BV auraıt inconvenient

quC ohan Qrnecı eut confere tıtre SO  - amı Yakobos ans
le de l’annee 1331 PDOUFC inaugurer SOI «nouvel athenee» de
Qrnay. Dans le de la meme annee, Yakobos O1t avpir ete TECUu ans
V’ordre dominicaıin. Icı CNCOTC, OUS disposons qucC d’un «argumentum

silent10» quı cependant PaS d’un certaiın po1ds Yakobos
paralt pas ECNCOTE frere precheur ans le Qarozgirg. Maıiıs ans le
Datastanac G1rg ensuıte ans LOUS les colophons de 1331 1347, 1l
INaNqUC Jamaı1s de relever AaVCC une certaine complaisance qu'’ıl est «armeniı1en
de nationalıte membre de V’ordre des Precheurs de Domini1ique».
(Yest DOUFquUO1 L’entree de Yakobos ans VP’ordre semble devoir etre placee

la traduction du Qarozg1irqg celle du Datastanac Girg, C’est dıre
ans le de 1331 11 probablement d’autres armeniens quı
recurent l ’habit meme ® maıs leurs (0)88W OUuS SONT pPaS
On pourrait er tente de PCNSCI 1C1 Ners6s, le futur archeve&que de Manaz-
kert,; ont OUS CNCOTE parler. uant vardapet an Qrnec1l,

est designe COININC «Fra Yohan» > A X  qu’a partır de VP’erection definitive
de la profession des membres fondateurs de la congregation des Freres
Uniteurs, chose quı eut heu quc beaucoup plus tard I1 na Jamaıs ete
profes de Vordre dominiıcaın.

Encore la meme annee 1331 le vardapet Yohan, superieur du COUVeNL,
le baron Gorg S()  - epouse Eltık, deciderent offrir le monastere de
Inay «don perpetuel» L’ordre des Freres Precheurs. Cette notıce faıt partıe
du grand colophon des liıvres Composes traduıts ans COUVENL;
elle est repetee 135% 1340 SL, apres Perection canonique de la Con-
gregation des Uniteurs, CICOTC 1 344 1347 Le colophon du Qarozgirg

la mentionne pas Elle parailt POUF la premiere fo1s ans celu1 du Datas-
LaANaAaAC Girg, qu1 OUS mene de HNOUVEGCAU l’annee 1331 La donation

dA QVOIFr leu DCU de apres la rentree de Yohan-Qrnecı de SOI

VOoyasc d’Avıgnon, qu’1ıl semble aVOILFr entreprIis ans la seconde moiitie
de 1330

I1 n y pas de ralson DOUTC douter de l’historicite de VOYVYaALC, mentionne
dejä 1337 ans le colophon rıme des lıvres lıturg1ques. Maıs SUT la ate
13{0 SOUTCCS SONT pas d’accord. D’apres l’encyclique de an Qrnecıl,
telle qu  elle OUuS ete transmise Par Clement Galanus, l’abbe armenı1en
rend Rome (!) apres la mo  - de l’eveque Barthelemy, mo  Ar quı leu
tro1s aNsSs apres la conference de 1330 Maıs d’apres le Libellus de notitia
orbıs, quelques armen1ens convertIis quelques missionNNaAILTES dominicain

seralent rendus chez le PDPapC Jean AAIL; aussıtöt apres les premiers SUCCES
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de la mıjabanoutiwn SOIT 133018 Et Nıteur Fr Mxıtarıc, dans le chap
de s0)81 Uullaparac GIirg, place la Vis1ıitfe de Yohan chez le pPapcC Jean XII du
V1vant de Barthelemy, TOULTL mMmeENCEMENT de l’annee 1331 Touwjours
d’apres Mxıitarıc, le Souveraın Pontife AaUuUraıt CeLie les
Projets detaıilles de Yohan, ENVISASECAL des temps-lä la fondatıion
7  une CONgregatioN, Ont le but speclal seraıt de travaıller la LTLEUNION de
l’eglise aVO6C le 1ege de Rome (Yest Mrxıitarıc date
explicıtement la fondatıon de SOI de L’annee 780 de 1)  ere  8 AMMMCENICNNC,
est ire de l’an 1331 de 1’CIC chretienne. I1 parle d’une L1ECOMIMNAN-

datıon du nouvel INSTITULT donnee DPar Yakobos 11 Tarsonacı, katohikos de
l’eglise TINMENIENNE ette recommandation est datee du INars 1331
mentionnNe deja le retiour AÄArmentie de Yohan Ornecı de SCS COIN-

PAaSNONS de VOYaADC., Puisque Yakobos le Targman auUraıt ete ParInı les
Armeniens quı avalent aAaCCOMDASNC L’abbe ans SOMN VOYyapc d’Europe, est
probablement rentree Inay qu'’ıl faut placer l’accomplıssement
de la traduction 5888l du Qarozgirg, SU1V1 de la du
traducteur grade de vardapet, la de Yakobos ans l’ordre de

Domiinique, la donatıon du COUVENT de INay MemMe rdre le
ommencCcCemen de l’organısatıon des etudes ans le «nouvel athenee»

D’apres la lettre encyclique de an Qrnecl, celu1-cı rentre de SON

VOVaSC, d’accord AVCC plusieurs COM1DASNONS, sSeraıt oblıge Par OoOcu d’em-
brasser la VIC relıgıeuse selon la regle de Augustin les ONSTLILULLION: de

Domin1ique, OUS eT10Ns decides prendre DOUT PCTIC, fondement
de otfre CONgregationN » I1 semble probable quC la regle de

Augustin (quUul ATIMNECNIEN ans le 467 d’Edchmiadzine, 4111851

quc les ONSTILULLON: dominıicaıines, Oont le Leonce Alıshan possedait —-
COTC exemplaire 1893 ONT etfe traduıtes rnay es l’annee 1331
Cependant an Qrnecı SCS A1Lll1Ss MIirent TOutTt le m NECESSAITC d

L’execution de leurs proJets L’eveque Barthelemy V1n  + LI1OUTITr
1333 Sa|'nNs la realısatıon Avant LOUL, OCCUPDAIL Inay
d’organıser les etudes de phılosophıe de theologıe eftfte
intellectuelle est TOUL faıt Caracter1ist1ique POUTC la INMUNAaUTE de Cette
Maıison Les tradıtions de Gaylejor aUront leur part,
l’exemple des Francıscaıins de Makou (S a  ( CL, QqUu1 SaN$sS dıre, la
formatıion scolastıque des InN1Is dominıicaıns d’Europe Les
compilatıons les traductions CO  rent SU1LVIC rapıdement On
tradulsaıt des OCUVTES scolastıques, DOUT la plupart d’auteurs dominicaıins
du 132e siecle, ans le domaine de la theologie morale dogmatique, de
l’exegese de la Saılinte Ecriture, de la philosophie arıstotelıcıenne de
l’apologetique, SaNsS parler de la traduction 1NeC de er  D

de VTres lıturg1ques Plusieurs de CCS traıtes de l’ancıenne ecole de InNay
OUuSs SONT ParVCcNnUSs ans 110S collections de MANUSCFKCITS quel-
qUCS-UNS ONT ete IMPIUNCS Europe ans le du 118e s1iecle

18 Vo Archiv Tae| $  Q (1938) 115
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De l’annee 133419 OUS possedons unle instruction les sept peches Capıtaux,
compilee Dar Fr Pierre l’Aragonaıs et traduıte Dar Sargıs VaSsenc. Ce traite, JU«C
NOUS VOIl! deja mentionne plus haut, ete imprime Venise 1704 VeEeC les
instructions de Ll’eveque Barthelemy SUT le sacramen! de la penitence, SOUS le tiıtre

de «Xratakang ogesahq
CINg lıvres dıfferents, qul, d’apres les colophons, LOUS la meme

nnee 1337 Ce SONLT d’abord les tro1s raıtes de Hr Jean ”’Anglais L’äme et
SCS pulssances («Vasn hogwoyn zörouteanc nor1n»), SUT les vertus de 1)  ame  S
(«Yalags artaqinouteanc hogwoyn» eTt SUT la nNAature des Anges («Yalags noutean
hreStakac»). Ce Fr Jean gla1s SU1VaIlt la doctrine de 'CThomas d’Aquın de
tres pres. Le second traıte consıste PIreSqu«Cc entier matieres recueıllıes de
la Prıma ecundae de la Somme T’heolog1ique, tandıs qu«c le troisıeme traıte pre-

la doctrine les nges, telle qu  elle avaıt ete developpee Dar 'Thomas
dans la Premiere Partie de la memMe  63 Somme, 50 — 64 ei 106— 1

L’an 1337 finıt QuUss1 la traduction du SSEe et du Brevıaire de ordre dom1-
nıcalın. Nous VO parle longuement ans l’introduction Ofre edition de
?’Office armenı1en de Dominique. Les deux livres lıturg1ques possedent
colophon rime, qu1 INaNYUC DaS d’interet. est tres probable JUC Ll’ancıenne
lıturgie armen1lenne fut abandonnee dans le COUVENLT de Qrnay memMeEe annee
1337 eTt qQu«c depuils lors la recıtatiıon de Ll’office la celebration de la
S'Yy Hrent selon le rit dominicain, mMals langue armenı1lenne. Cette innovatıon
allaıt mMoOontrer OUFr:! de Consequences. OUur Dbeaucoup de vardapets armen1ens,
qu’on qauraıt gagnıcI la de la mlabanoutiwn, l’abandon de la lıturgie
autochtone devaıt devenir le grand obstacle qu/’ıls n’oseralent Das voudraljent
Pas franchıir. Les traductions armen1enNNes du Brevlaire et du 1issel ONT ete 1MM-
primees Vn de nombreuses adjonctions e1 modifications posterieures l’usage
des Dominicains de ?Armenie Maeure, le Brevilaire Venise 1714 et le sSse.

Rome 172821

19 Date d’apres Alıshan, Sısakan 285a
On trouve OUVeENLT les tro1s traıtes eunıs Aıinsı Dar exemple ans les INSS er

7/4,;, Bzommar 287 (voir andes AÄmsorya 1945, 12 otfe 5 Erivan. (ancien fonds)
126 et 3806, Jacques de Jerusalem 877 et 1294, T’ubingue 54, Lazare 182,
Schottenstift «N 592 15», ET Parıs Bıbl Nat INsSs Arm 212 contient le seul traıte
SUT les Anges. Nous VO edıte le traıte des Vertus de l’aäme AVCC introduction,
traduction et (Fribourg-Suisse

2l Le chapıtre SUT le SSEe des Nıteurs (p 467 — 500) dans le grand OUVIaSC
Srbazan pataragamatoyCcq Hayoc Viıenne de Joseph Katergıan (GatrCean),
edite apres la MOTrT de ”’auteur Dar Jacques Dashıan aSsean), n’est Das le M1eUX
reussı de lıvyre, Dar leurs jJustement celebre. L’auteur onfondu le missel
dominicaın des Uniteurs VE celu1 du francıscaın Fr Pontius et d’autres EHCOEF6:)
Le meilleur representant de ?’ancıen missel de Qrtfnay est le arın 106 de la 1ıbl10-
theque Natıionale de Parıs. On des adjonctions de ate plus recente ans le

AL1IIL. de la meme  Z bıbliotheque, dans le Vat Arm 1: ans le INns 463 des
Mekhitharıistes de Vienne, IC L’edition romaılne de 1728 DOrTe, dehors de SO  e
tre armenı1en, tItr latın MISSALE Sacrı Ordinis Praedicatorum auctorıitate
apostolica approbatum, Rev LT homae Ripoll, eiusdem ordıinıs Generalıs
Magıstrı 1USSu editum Romae 1728, typ1S Sacrae Congregationis de Propaganda
Fıde Pour la descr1iption bı  ographıique de Cetrte edıtıon, VOILr hHazıklan.
ouvelle bıbliıographie armenıenne (Venise 1908 SS) 1 08

”’ancıen Brevlaire des Uniteurs ex1iste dans les manuscrits Arm 105 de la Bıbl
Natıionale et« 16, » du Musee Britann1ique. En Oufre 1l ex1iste QuUSsS1 quelques
abreges («Dıiıurnaux») de date anclenne. Aıinsı dans le INs ATIIl 108 de la Bıbl
Nationale et ans le AaTrTIll. de l’ancıenne bibliıotheque de la Cour de Vienne
(Autriche) L’edition de Venise, plus de SO  j tıtre armenılen, porte le tıtre Sulvant
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L/’an 1339 fut marque Dar tro1s traductions: ce du «Livre des ertus», Ce
du petit traıte SUT les SCDT dons du Saint-Esprit eTt celle du traıte des Beatıitudes,
qu’on TIrOUVE SOUVENT reuniıs dans les manuscriIits. Lie lıvre des Vertus (<«ATaqınou-

G1rg») UrTtOout SUCCES remarquable, meme parmı les Armenilens 110  -

unilates. Apres introduction T chapıitres SUT la general,; 11
tro1s traıtes SUT les Vertus theologales (45 chapitres SUTr la fo1, 17 SUT l’esperance
et DD la charıte&); SU1VIS de quatre Tralıtes SUT les cardınales (10 chapıtres
SUT la prudence, 19 SUT la temperance, SUT la force et 46 SULT la Just1ice). Le petit
traite SUT les OnNs du Saint-Esprit («Yalags A  eötn Hogwoyn Srboy») dix-
euf sect10ns, celu1 SUTLTC les Beatıtudes («Yalags out1c eranouteanC») vingt-tro1ls.
Le compiateur de CesS tro1s Traltes est DFr Pıerre l’Aragonaıs*?. La SOUTCEC principale,
ont il z  est SErVl, 1C1 DOUTL SU:  — «Molouteanc Girq» y est OUVIaSC intitule
Summa de 7NTEULLOUS et INCLLS du dominicaın francaı1s uıllelmus era  us On DEUT
Ssulvre les traces de Cet auteur TOUT le long du lıvre, cependant Hr Pierre s’en est
SerVvVı VEC ul  'g* certaine independance, abregeant developpant la matıiere de
chaque chapıtre gu1se Asse7z SOUVENT c’est 'LThomas d’Aquın (Somme heo-
log1que Somme CONTIre les Gentils) quı ete MM1S contribution. Ciette compilation

ete traduite armeniılen ‚VOGt l’aide de l’indispensable Hr Yakobos JTargmann.
Le Livre des Vertus Vn le traıte SUT lJes SCDT Ons et celu1 SUFTr les huit beatıtudes

ete imprime deux fO1s Venise, 1721 et 17U
En 1340 le Lıvre des ertus fut SU1LVI de SU:  3 complement, le «Livre des Vices»

(Molouteanc 1rg AVOC les petits Traltes «Sur la surveıillance des CING SC115>» Yalags
pahpanoutean hıng zgayouteanc), «Sur la surveıillance de la langue» Yalags pah-
panoufean eZOUL) et 1a «Compilation sujet des dix commandements» awa-
o  1 Tasnı. patouiranaCc). T1a preface du Lıvre des Vices dıt rıen, SUT le 00)88%,

pilateur, SUT ”’auteur de la traduction armeniılenne. Cependant, auteur parle
du «Luıvre des Vertus» d’un lıvre qu/’ıl dejäa faıt paraltre precedemment

langue armen1ennNe. S’agıt donc de OUVCAaUu d’une compilation du meme
Hr Pierre l’Aragonals. ailleurs, la methode qu/’ıl Sunt dans «Livre des Vices»
est identique celle qu’on observe ans le «Lıvre des Vertus» et les SOUTCCS SONLT
les memes. Ta SOUTICEC princıpale est de OUVCaU ulllelmus eraldus, lıbrement
adapte, SOUVeENT abrege, occasıonnellement amplıfie Dar des citat1ions prises dans

'LThomas d’Aquin et V’autres autfeurs latıns du 13e s1iecle. Le Lıvre des Vices
cCcompte huit sect10ns. Une premiere huit chapıtres traıte des vices general.
La seconde (38 chapitres) de P’orgueil, la tro1sieme (8 chapıtres) de l’envie, la
quatrıeme (19 chapitres) de la colere, la cinquieme (29 chapitres) de la DParesSsC,
la S1X1eEmMe (27 chapıtres) de l’avarıce, la septieme (24 chapitres) de la gourmandıse,
la hultieme (30 chapitres) de l’ımpurete. Le traıte SULL 1a surveillance des SCI1S5 SCDL
chapıtres, celu1 de la surveillance de la langue deux chapıtres seulement et le traite

latın REVIARIUM Sacrı Ordinıiıs Praedic. superi1orum facultate latıno
in AarIMeCeIMNUuIM 1d10ma hlıtterale traductum et edıitum DTIO provincla Naxıvyvanensı1ı 1n
Armenıa May)Jorı Su Reverendissimo atre HKratre Antonino Cloche, tOot1us Ordınıs
eiusdem Generalı Magıstro. Venetis 1714 'T’'ypıs Anton1i1 Bortolı Description
bibliographique chez Ghazıkıan L, 860 — 862 Le manuscrIıit qui1 serv1 DOUI
edition est conserve - la Bıblıotheque Marcıenne de Venise.

CCS NOUAST Hra Petros karge Qarozofiac eraneloyn Dömuinikos1i, kamecay
hawagel ban INC yaraqınouteanc, spreal kayr S1Irs reIiace de l’Ataq 1rqg)
Lies manuscrIıts SONLT NnOomMmbreux. ”’ancıen catalogue de Kareneanc donnaıt euf
(NN 1437 — DOUTC la bıbliotheque dchmiadzıne La bıbl des Mekhıiıtha-
ristes de Lazare possedait u1lt 1940 En utre: Rome, Casanatense 2035 et

22189 Oxford, Bibl odleenne Ol, eIc La plupart de GCes 11155 contiennent aUss1ı
le traıte des Sept dons du Saint-Esprit et celu1 des uılt Beatitudes. Kt OUVent

TIFrOUVE le Lıvre des Vertus MO SCS anneXes et le Livre des Vices AVECC SCS CMN-
dices reunıs dans seul manusecrit.
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des commandements treize. Le armenılen du Livre des Vices MS

les tro1s petits traites anneXes ete imprime Venise 1720 de LNOUVEAU

177323
Nous 1ZNOroNS la ate precise de la traduction du traıte qu1 porte le tre de

«Sour Petros1» (Glaive de Pıerre),; a1Nns1 qu«cC CcCe de la Composition d’un COINIMMNECN-
taıre SULL l’Apocalypse quı1 1LLOUS 6St DarVCclu ans Ins armenı1en de V’ancıenne
Bibliotheque Royale de Berlin (Ms Arm 74) Maıs LLOUS DOUVONS f{ürmer IV.CE
certitude qUu«C CcCes deux livres SONtTt sSOort1is de L’ecole de Qrtnay Le SOur Petros1ı est
unNnCc traduction du latın. tire SU:  - NO d’un des ctes des Apötres (10,13),
AA lequel 11 dehbute. (Yest petit manuel d’apologetique 24 chapıtres l’usage
des missionNNAILrTES qu1 avalent precher, so1t des musulmans, Soi1t des chretiens
dissıdents de ?>°Orient: Grecs, Jacobites, Nestoriens 1 Armeniens. Le colophon
OUS certifie qU«C la recension armen1enNNe de petit vre est Ll’oeuvre d’un HFr
Pierre (vraisemblablement l’Aragona1s collaboration AaVOCC Hr Yakobos (tres
probablement le Targman). Nous VO donne analyse detaıllee de traıte
dans la Neue Zeıtschrı fürMissıonswissenschaft (1945) 161 168 En plus AV’une copie
multilee du «Sour etros1» le 4992 des Mekhitharistes de Venise contient des
fragments de quelques aufres Taltes qu1 semblent provenir de VP’ecole de Qtfnay

traıte la primaute de Pierre et du Papc de Rome, SOIl SUCCEOSSCUTTC (sans
tıtre, inC1pIt: r1 te Petros, aragealn C: ZLOUX AMENAYTL aragelocn atorakaln norın
ZL0UX AMENAYTL eketecwoy**, traıte les concıles generauxX (pareillement SaJmnls
tre INCIpIt: Sourb tiezerakan Zotoun eteww qSan amı LAagaAawoTOULeEn: Kostandıanosı)
et le fragment d’une lıste des katolikosq de eglıse armen1enne: Saradroutiwn
hayrapetacn Haoc.

Le commentaire SUT l’Apocalypse Meknoutiwn teslean Yovyhannou targmaneal
1 ffangac), ont la in est perdue, est ’oeuvre d’un des vardapets armeniens qu1ı
S’etajent rallıes mMOUvemen de l’union. employe plusieurs SOUTICECS latines,
ont la principale etaıt le commentaire qu’on l’habitude de designer occıdent,
SOUS le 110 de Berengaudus. sembIle QaVOLr utilis  E QaUSSs1 le commentaire de
er le Grand?> SEes explications OUuS SONT DarvVeNnuCcS ans seul manuscrit, le
INSs ATrIılı 74 de la Bıblıotheque cC1-devant Royale de Berlin?® Nous VO: OoNNe
quelques notices SUT commentaire dans la armenıJenNNe andes Amsorya
de 1945 et 19477

J’an 1 344 fut termıine la traductıon d’un Vre de theologie elementaire, qu1ı
OMNILU SUCCES consıderable Armenie ‚urope, le Compendium

theologicae veritatıs. Le tre armenı1en est «Hamafrtötoutiwn actouacabanoutean»,
Qaussı «Hawagqgoumn astouacabanakanı CSmartoutean», ma1ls les Armeniens

le cCıtent volontiers SOUS le 11O: >«Albert» de «L.ivre lIbert»?28 (Yest JUC
tralıte, ont le veritable est Hr Hugues Rıpelın de Strasbourg,

avaıt ete attrıbue de onne eure Albert le Grand, eveque de Ratısbonne.
La traduction armenlenne de Fr. Pierre l’Aragonaıis et Fr Yakobos 1 argmann

Sur les deux editions imprimees VOLr hazıkıan, 1, PE En dehors des
INSS quı1 contiennent la theologıe morale complete, la bibl de Lazare 1940
possedait tro1s I11S>S du seul Molouteanc Girg QquUssi des exemplaires la Bibl.
Nat (ms ATLIN. 241) et celle de er (ms Arm. {2) Nous donn:!  e quelques

SULT le Molouteanc Girg dans la TEVUC AÄwediq du patrıarcat armenı1len catholique
19 (1950) 200 —204

Dans le «Or. 6798 » du Musee Britannique traıte de SCHNIC est attrıbue
vardapet du 1L1LO: d’Augustin; VOILLr Conybeare, Catalogue 2Z41) A,

2 5 Voir Divus 0OMAaS 2 (1944) S
2 6 Pendant la derniere le INs ete transporte Tubingue, Ou il trouvaıt

CEICOTC 1955
D7 andes AÄmsorya 59 (1945) 83/—98; 61 (1947) 26 —46 et 1074441

Dejä dans le colophon de 1344 S1ras AYSy) kocı «Alperd».
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1LLOUS ete transmise dans beaucoup de manuscriıts, ont OUS dresse uNe
ste provi1soire dans la TEVUC fribourgeoise Diıvus 'Thomas 18 (1940) 3 —48, OUu
l’on egalement quelques nOotes SUT L’edıtion imprimee de Venise L/13;
HVE du elebre abbe Mxıiıtar Sebastacı. Celu1-c1 avaıt C des jeunesse, 13301>

grande predilection DOUTI le Lıvre er laisse auss1ı des cCommentalres SUFTLr

lıvre, quı1 furent imprimes Venise 1716 SOUS tre Loucmoung dZouarıi-
macCcı1Cc tarakousanac banıc Alpertin

La meme nnee 1344 termıina Qrnay la compilation des Livres necessamires
DOUT ”’etude l’enseignement de la philosophie. Cette ser1e COMPOTFTE, AVEC la
Dialectique de l’eveque Barthelemy, une «Grammaire» de an Qrfnecl, le lıvre
des Definitions attrıbue Dawiıt yalt AVOGC le petit traıte «Amenayn Carq» et le
complexe de qu’on avaıt L’habitude de designer COTMMNIMNEC la «Logica vetus», ont
les dıiıfferentes partıes SONT commentees Dar Fr. Pierre l’Aragonaıs. Pour recueıl
de Livres philosophıiques s’est  > SerVvVı partıe de traductions armen1l1ennNes eX18-
Lantes, tandıs qu«c les commentaires de Hr. Piıerre et probablement Qussı le
du «Livre des S1X princ1pes» furent traduits du latın Dar Hr Yakobos le Iraducteur.
Dans le 2923 des Mekhitharistes de Vienne OUS recueıl copıe PTEeSquU«C
contemporaine, executee 1350 dans le COUVENT de Nıcolas de affla

La «Grammaire» de ohan Qfnecı1 (Hamaröt hawagqoumn yalags gerakanın),
qu1 le recueıl, est Das vre l’usage de GCE1Li> qu1 desirent apprendre
la langue armeni1enne, mMals d’apres le colophon de *’auteur cCet OUVIASC OIlt etre
consıdere plutöt introduction 1’  e  tude de la philosophıe (Yest
commentaire SUT Ll’ancıenne traduction armenilenne de la LEXVN YOCLLLOATLAN) de
Denis de hrace; composition qu1 ete commentee Dar plusıieurs autres vardapets
du OYVyCIN age et Ootfammen aussı]ı Dar Esayı Ncecı1,;, le regent de Gaylejor®®, Le
commentaire de an COomporte une preface 29 chapitres. Dans le colophon
”’auteur dıt qu«c PDOUTI la Composition de SO:  - commentaire 1l S’est ServVı de plusıeurs
ecrits armenilens latıns S’Yy designe «Fra Yohan»; OIlt etre la DIC-
mijere des premieres Compositions sorties de plume apres la fondatıon
definıtive de la congregation des nıteurs la profession religieuse des premiers
embres de Cetlt institut. Dans le 2023 de Vienne, la Grammaire est SU1VIe de
l’Eisagoge (Neracoutiwn) de orphyre ans la vieıille traduction armenienne, VEC
des commentaiılires de Fr Pierre (Hamaföt hawagqoumn neracoutean PorpyriIi)
divises chapıtres. Viennent ensuite les Categories (Storogoutiwnqg) d’Arıistote,
pareillement dans LT’ancıenne version armen1enne, VE commentaiıre de Hr
Piıerre 12 chapıtres. Elles SONLT SU1V1IES du petit vre attrıbue occıdent Giıl-
ert de la Porree, «De SCX PrInNC1p11S» Yalags VEC skzbanc), AVECC commentaire

neuf chapıtres (Hamaröt hawagoumn verloucoutean VEC skzbanc Sr0C). Ce
traıte Jusque-lä n’etalit Das OILNUu Armentie. La traduction du et du cCOomMMeEeN-
taıre ete faıte Qrtnay 1344 Apres le traıte «De SC PriINC1IP11S) NO SOM CIl-
taıre, vient le epl SP{LNVELAG d’Aristote, de NOUVEAU ans la vieille version TImMe-
nı]ıeNNeEe 1rq, ası Younacn «Periarmeni1as» hayeren «Yalags meknoutean»)
VOEC commentaiıire 20 chapıtres Dpai Fr DPierre l’Aragonaıs. Apres le grand
colophon O:  ‘5 ajoute ECINCOTC la Dıiıalectique de l’eveque elemy, les
«Definitions» de Dawıt ya le traıte «Omnıa mala» Amenayn Carq) ans
la vIie traduction armen1lenne.

La meme annee 1344 doit aVOLFr heu la constitution definıtive de la
congregation des Uniteurs, la profession solennelle des membres fondateurs
dans les maılns de Jean de Florence L’election de Fr. Yohan COMMIMME

superieur general de Ll’institut Jusque ans le colophon du Compendium
2Q Voir Angelıcum ©  8 (1931) Dl

Voir Adontz, Bıbliıotheca armeno-georg1ca (Petrograde
Q
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theologicae verıtatıs Yohan est mentionne touJours COIMNINE simple
«arajnord» superleur local de SON COUVeEnNT de Inay Dans le colophon de

Grammaıire (1344), 11 designe POUTFC la premiere fO1s COININC «Fra Yohan».
Dans le colophon du premier volume de la Tertia ars de la omme heo-
log1ique, qu1 ate de la m eme annee 1344, cote de SO  e tıtre d’arajnord de
INay qu’ıl CONSCIVC, il eSsTt mentionne POUTFC la premiere fo1s COIMIMMNE «premier
general de Ofre congregation des Uniteurs». La congregation semble aVOILr
es SC$5 debuts le bel effectif d’une quinzaine de La formule de
profession, dont servalent les Uniteurs, devaıt etre calquee SUT celle quı
etaıt dans l’ordre des Freres Precheurs. Cependant l’«OuHaparac
Girg» de L’Uniıteur Fr Mzxitaric OUS mMontre qu’on avalt interpole une

explicite d’obeissance ENVeIrs le Salnt jege Une petite Dal-
ticularıte quı ‚  est PaSs denuee de TOULT interet: la formule de profession,
a1nsı quC celle du bapteme, chez les nıteurs prononcaılt angue
vulgaıre: Es kou StOUCOY srbouhoy Astouacacnın
sourb ekelecwoyn Hrovmay

Les dernieres traductions de L’ecole de Qrfnay, ont OUS VO: connaissance,
SONT celles de la 'Troisieme artıe de la Somme heologique de T'homas qu1ın.
La tradıtion qu1 parle d’une traduction de la «Summa COnTtra Gentiles», sembIle
denuee de fondement. est vral qu«C ans le college de Qfnay dü connaitre

lıvre, pulsque Hr Pıerre l’Aragonaı1s s’en sSert ans SCS ecr1its. On connatlssaıt
QaUSS1 la Premiere la Seconde artıe de la Somme Theologique. L/’eveque Bar-
elemy dans SO:  3 .  Vecör!  E1C er Fr Jean glaıs ans SO  = traıte la des
Anges ervent de la Premiere Partie. B 11LOUS L’avons montre dans
e  dıtıon du traıte Yalags aftagınouteanc NOogwoYnNn, Cet OUVIaSC COM1DOSC DIESQUC
entierement d’emprunts, OUVvent lıtteraux, de la Tima ecundae Cependant,

la Contra Gentiles, les deux premileres partıes de la Somme T’heologique
n  ont ete traduites Qrfnay Ces traducti1ons etalent peut-etre ans le Programmd«,
quand la grande de 1347, la IMOTT de HFr Piıerre d’Aragon le Juuin de
annee eT la MOTT de HFr ohan Qrfnecı (le janvier Sulvant vinrent interrompre
les ITravauxX.

On comprend facılement qu’on dü cons1iderer la traduction de la Troisieme
artıe plus urgente qu«c celle des Qqutres parties. Car C’est ans ' Iro1-
sieEme Partie qu«c Saint 'Thomas CXDOSC la christologie la doctrine des Ssacrements.

Ü, &MZ7’etait precıisement SUT CCS deux pomts, qu’on avalt disputer continuellement
AaVEC les vardapets 110  - unlates, et cC’etaılt SUTLT CcCcs matieres aQu«c les jeunes etudiants
avalent besoin plus urgent dA’Etre 1en instrults. La traduction armenlenne des
Questions 1—50 de la 'Troisieme Partie, quı contiennent la christologie,
parut 1344 SOUS le t1tre: Atajın ator errord masın Hawagman eranelwoyn
T’ömayı Aqinecwoy yalags tnörenouteann Qristos]1. Le second volume de la ' ITro1-
s1ieme artıe Girq CW xorhrdoc, erkrord hator errord masın Hawagman
eranelwoyn Tömayı Agqginecwoy) COMPDOFTE 110  $ seulement les 60 — 90, OCUVIC

authentique de T’homas, mals ENCOTIC les 1 —68 du «Supplementum>»**, La
traduction etalt finiıe le 26 Mal 1347 d’une ressemblance dans les tres

QUSS1 ans le sujet, confondu pario1s la traduction armenlenne du
second volume de la 'Iroisiıeme artıe de la Somme aVEC 1’«(Eötn) xorhrdoc Gi1irq»,

Cette traduction armenilenne est probablement l’attestation la plus ancıenne
de L’existence de «Supplementum». Les traducteurs semblent QVOLF considere les
questi1ons 168 du Supplement COM CUuVte authentique de IT’homas; cfir.
Angelıcum 10 (1933) D
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traduction de l’abrege du commentaire de 'LThomas le 4e Livre des Sentences
de Pıerre Lombard Yovhannes Erznkayecı, ont OUS VO parle plus haut??2.

L/’activite liıtteraire de l’ath:  enee de Qtfnay semble QVO1Fr Cesse subiıtement
le mileu du 14e s1iecle Pour les m posterieurs NOUS CcCONNAlISSONS plus qUC
le fragment d’un atechısme des Uniteurs, fragment qu1 OUS est DarvVCcIlu dans
le 1609 des Mekhitharistes de Lazare, et le «Manuel des Catholiques»
(Oullapartac 1rg de HFr Mzxitaric Aparancı, OCUVIC quı1 porte la date de 1410
Le fragment de Catechisme?3 semble dater de la fin du 14e 8} du COoMMENCEMEN!
du 15e s1ecle. Compte Qu«cC 22 feuıllets et IIN AVEC la hultieme sect1on,
qui1 contient 27 questi1ons A VOGC des reponses detaıllees quı1 rapportent la

du monde et le jugement dernier fol 1a—1603). Ensuite viennent des questions
et des reponses fol 7a—25b0) la vVvIie du hrıs CIrCONC1IS1ON, SO  } bapteme,

CIO1X, resurrection, SOI ascension et finalement la descente du Saint-Esprit.
Le anuel des Catholiques de Fr. Mxitaric semble Das S  tre arrıve

redaction definitıve existe deux brouillons dans les I1SssSs 224 et 1663 des
ekhitharıstes de Lazare. (Yest compilatıon indıigeste de philo-
sophiques, theologiques ET histor1ques OD- tendance polemique. Presque

la lıtterature de L’ecole de Qrtnay ete mı1se contribution ans CCcs nOotes,
quı ONT ete completees beaucoup dV’endroits Dar d’autres ma1ıns, contemporaines
e posterieures. Les parties les plus interessantes de manuel SONT celles, dans
lesquelles HFr Mxitaric des choses qu’ı1l QV e  CX entendues so1t
SO  3 entree dans la congregation des Unıiteurs, so1t apres. Avant de rallıer L’unı:on
eTt d’entrer parmı les Freres, Mxitaric avalt ete le disciple de Sargıs d’Aprakouniqg,
ont parle AVEC beaucoup d’estime, et de Matlagıa _Lrimec1l, ont 1l dıt beaucoup
de mal:> Son Oullapartac Girg divıse 56 chapıtres. Les quatre premiers
forment espece d’introduction et ralıtent de quest1ons prelımınaires. Le CiIn-
quieme chapıtre traıte de la fo1 Les chapitres 02 contiennent uUu1Llc christologie

complete. Ensuite *auteur des questions d’interet lıturgique et dis-
ciplinaire. Deux chapıtres (22 et 25) SOnNt CcCONsacres la defense de la fameuse
«XarInoumn», z  est dire precepte de la lıturgie romaıine d’ajouter uUunNne gouLLe
d’eau Vvin du sacrıfice de la Les chapıtres D D7 rapportent ’Eucha-
ristle. Viennent ensuite des discuss1ions SUT le purgatoire (28—209), SUT le «Uimbus
pa 30) E1 SUrTr la retribution apres la MO S1) Le chapıtre 27 est consacre

PITOUVCI la procession du Saint-Esprit du ere er du Kıls Apres cela, Fr Mxitaric
DD- la question de la primaute de Pıerre et de SCS SU! chap 3—3

Le chap. 235 est dedie la discussion des pratiques de jeune Ces pratiques etant
differentes dans V’eglise de Rome et Ce d’Armenıie, x1tarıc prend

OCccasıon DOUTC parler des heretiques et des heresies general, DOUF s’attaquer
ensuılte ErTreuUurs particulıeres des Armenilens chap 83—3 presente
eXpOse des douze artıiıcles de la fO1 eTt des SCDL sacrements de P’eglise 40) Puıis 1l

concıles, d’abord concıles generauX, enfin synodes particulıers
de V’eglıse romaıne et de l’eglıse armenljenne (42—43) Cela L’amene des cons1de-
rati1ons particulieres SUT l’histoire de l’eglise nationale 5e s1ecle chap 44) Au
chap 45 11 reparle des miseres et des defauts qu’on IrOuUve parmı Gn quı1 SONLT
separes de l’unite de P’eglise. Au chap 46 L’auteur recapıtule les poilints, lesquels

faut insister dans les discussions AVOCC les 110  5 unlates KEt dans les chapıtres ulvants

3 2 Voir 4AU (1955) 104
Lie catalogue manuscrit de la bibl de Lazare luı onne le tıtre de arcmoung

loucmoung pEspes XNdrocC.
.8 tre dans les manuscrits est Girgqg tramabanoutean oullaparac est katolike

sourb ekeiecwoy.
835 Nous edıte la vVvIie de vardapet Malachıie de la Crimee dans L’Archivyvum

TAa€C| 22 (1953) 246 — 2353
0*



124 den udenr1n

plusieurs de CCcs points SONT discutes de NOUV! la “XarNOUmMnN » chap 47), les deux
du hrıs chap 48), la doctrine de la retribution apres la MOFrT chap 49),

la doctrine theolog1ique SUT le Saint-Esprit chap 50), la question de la primaute
chap 51) Parmı les chapıtres quı1 restentT, le 52me est consacre la simoni1e et

divorce, le 523me dıfferents degres de parentage selon le droit CamnO1l, le 54e 0D- la
quotidienne, pratique latıne introduite chez les Uniteurs, quı1 etaıt severement

condamnee les vardapets 110  } unlates. Le 55me chapitre S’occupe des alıments
eiIieNdus dans l’eglise armenilenne, mals ont l’eglıse romaılne permet l’usage, et le
dernier chapıtre 56) des faux miracles quı ONT ete inventes Par les palens, les Ju1fs
et les heretiques DOUTI donner uLle A’autorite leurs ETICUTIS er leurs 1N-
st1ituti1ons.

Jadıs, OUS VO: consacre notice d’une certaine etendue Fr Mxitaric, SOI

lıvre S U:  - couvent*®; 1932 NOUS QVIONS memMe envisage e  dıtıon de l’Oullapartac
1rg Maıiıs QaVOLLF e  tudıie le lıvre de plus pres les deux manuscrits de 1 Q
ZaTCy, OUS CTIU devoir OD- projet. Une e  dıtıon de Mxitaric devra
liımiter des extraits quı SONLT d’un certaiın interet, so1t POUTF l’histoire ecclesiastique
de Ll’Armenie Orıientale, SO1t PDOUT L’histoire des Miıabanolq particulier. Le Leonce
an des Mekhitharistes imprime le d’une partıe du chap. 20 d’apres
le Laz 2234 dans SO:  e (posthume) Hayapatoum (Veniıse 550-3

La congregation des Uniteurs

D’apres le colophon du second volume de la TIroisiıeme Partıe de la omme
Theologique de 'Thomas d’Aquin3”, ohan Qrnecı MOUTUT le Janvier
d’une annee qu’on DEULT pPas determiner aVOEC la certitude desirable38,
ma1ls fut probablement le Janvier 1 348 pres la de l’annee
1347 n Yy plus de mention de Yohan ans les tTeXtes quC OUS

VOIF. Vers le mıhleu de 1347 est EINNICOTEC mentionne COINIMNMEC superieur local
de Qrhna veraxnamo{1 de la Congregation des nıteurs. la meme
OCCasıon qu'’ıl est toujJours OCcCupe des avauX de traduction.
Les relatiıons l’Europe la Transcaucasıe etalent alors plus facıles
quc de 1105 Jours. Comme OUS L’avons VU, deja ans la premiere moi1tie
de l’an 1347 possedait Qrhna la publicatiıon recente quc devaıt etre le
Supplement de la ' Iroisieme Partıe de la oOomme Theologique de 'Thomas

on avalt traduıt quest1ons la du MmMoO1s de mal.
Comme DEUL (0)08 dans les prefaces les colophons des lıvres de

Qrhna, Yohan Qrnecı avalt touJours ete le grand promoteur de l’apostolat
de la traduction. Son 1O Nn y Jamaıs toujJours parle de lu1
aAaVEC la plus grande veneration. Au CO  ment du 15e siecle le frere
Uniteur Mxit’arıc onne l’epithete de «salnt» NOn seulement Peveque
Barthelemy, quı Joul d’un culte de bienheureux Jusque ans le 118e siecle,
ma1ıs CEIICOTC fondateur ohan Qrnecı1. Cependant OUS n ’avons pas

36 Voir rch Praed. 1 (1931) 265—2308
&7 Nous VOIl! donne le armenı1enN de colophon, accompagne d’une {ra-

duction allemande ans la partıe introductoire du vre intıtule Eıne alte armenısche
Übersetzung der Tertia Pars der Theologıischen Summa des hl T’homas UoN Agquıin
(Berne

3 8 Divus IT’homas (Freiburg) (1930) 262
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trouve trace d’un culte quı auraıt ete oue Yohan Dar SCS fıls spirıtuels.
La vieille formule du grand colophon PTOSC, quı etaıt deja du
vivant de ohan, le celebre CCS termes: « I1 fut le fidele explo-
rateur Josue, qu1 entra ans la 'lLerre Promise, C’est 1re dans Il’union
AaVEC l’eglise de Kome. (Yest Iu1 quı porte natıon armen1ennNe le
INCSSASC de salut. I1 fut le chef de CCUX qu1 la gräce de rangcrI
SOUS l’obeissance du Sublıme Sıcge de Rome, d’entree rFrOYaUINC
des CIeEUX».

l’epoque de la MOTrT de Yohan, la nolre venaıt de decimer SCS

Nous Savoxnls Pas meme S1 l’on eut la possibilite de CONVOQUCI
chapıtre regulıer DOUI L’election d’un NOUVECAU veraxnamo1. Peut-etre

L’election n’etait-elle pas ENCOTEC faıte 1356, quand le DAaDC de SOI inıtlatıve
OIMa NOUVEAU superleur general. 11 semble qUC les nıteurs qu1 SUTI-

vecurent la apres la MO  } du fondateur, alent decide de regler jur1d1-
quement les quC ohan avalt etablıs es le &0)  men

institut V’ordre des Freres Precheurs. ela fit le 21 Janviıer 1356
Avıgnon SOUS le PapC Innocent VT Les nNıteurs avalent eNvoye Cet

efiet deux delegues la CO papale. (Yetalent deux freres germaılns quıl
appartenalent la communaute nouvellement agregee de Nıcolas de
Kaffa, mMals originalires de ? Armenie Orientale, de la bourgade de Tahouk
L’un nommaıt Fr Thomas, tandis qucC l’autre paralt SOUS tro1s (0)30W5

differents; s’appelle tantOt  A Awagter, tantot Samuel ENCOTEC Eleutherius.
Parmı Ces tro1s OINs C’est le premier quı possede la meıjlleure attestation dans
le colophon du «Kaycakanc Girq», tradut du latın Pa Soxn frere Fr 'Lhomas

La bulle papale du 21 Janvıer 1356 est adressee fıls bien-aimes, le
SOUVEINCU des Freres de la Grande Armenie quı s’appellent Uniteurs,

4auX dıts freres». Elle contient plusieurs rense1ignements SUTr l’organisa-
tiıon P’activite de la congregation pendant les premieres annees de SOM

ex1istence. Les origines de la congregation SONT datees du de Jean
XXIL, C’est ire de la visıte de ohan Qrnecı1 vignon, qul, COMIMNMNIE

OUS l’avons VUÜ, dA aVOLr heu TOUL CO  ment de 1331 Les membres
de la congregation, dıt la bulle, vivent SOUS la regle de Augustin En plus,
ıls observent QUSS1 les constitutions des Freres Precheurs AaVECC des CD-
t10NSs SUT euX pomts: ils SONT PaSs l’abstinence perpetuelle ONT

le droit de posseder des biens Lout COM chez les Domuin1-
Ca1ns, ils celebrent chaque annee chapıtre general de la Pente-
cote. (Yest chapıtre general qu1 faıt le cho1x de CX quı auUront S’occuper
du minıstere de la predicatiıon parmı les NOn unılates. Le «veraxnamo{1» est
elu Dar les prieurs conventuels. DPar le faıt meme de SOM election 1l
possess1on de charge, SsSans besomin de confirmatıiıon une autorite quel-
CONQUC., Les prleurs conventuels leur TOUTFr SONT elus Par les membres de
leurs communautes, leur election est SOoUumıIse confirmation du eraX-

namo 1 de SOM conseıl. Les Ont COMLDOSC la congregatıion,
SONLT, partıe des fondatıons nouvelles, partie des de) ex1istants
auparavant, ont les membres SONT affılıes la congregation des Freres
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NIteuUrs Le PapDC prend la Congregation SOUS pProtecLi1oN specılale. la
SU1lTte d’une demande formulee Par les Nıteurs '9 le maıtfre general
des Precheurs CeIMDOrC» est designe COININEC de la CONSregaAaATLLION ;

pPeut BXGIGCET SCS droits TSO  5 1en faıre representer par
delegue.

Avant de quitter Avıgnon Fr 'IThomas de Jahouk fut OINNIEC EVCQUC de
Naxıvan, le avrıl 1365 Maıs 1l pPas effectiıvement CX GTES SOM SOU-

ePISCOP Car pendant le VOyasc de TretOuUr AaVOCC SoN

irere, le NOUVCAU veraxnamol} des Uniteurs, dans naufrage, le ler avrıl
1358 Nous aPPTICHNONS faıt d’un colophon du Kaycakanc Girqg?®
ont la traduction TNEDNNECNNEC aVaQaIt ete un OCUVIC de JEUNCSSC de l’eveque
Fr Thomas. Voicı qUu«C dıt colophon dans le dr  = 2037 d’Erivan4°
ecrit 14721 de la d’un Fr Y ovasap d’Aparan

«(Souvenez-vous) de Fr OuUImMaYy Jahkecı de la CO:  t10N des Unıiteurs,
pendant qu'’ıl etTaıt EINCOTE florissant ans CUNCSSC, plein de STACC de
ZCSSC, traduıt lıvre du latın ans Ofire langue arn  Cy ans la ville de affa
Ensuite, lu1 SO  - frere A11! Awagter, porterent, pleins de zele DOUT le
bıen, la CO chez le OUVCTAailll pontife, pPasteur de l’unıvers, le DaDC Inno-
Cent YY DOUTI obtenır la confirmatıon de la saıntfe onNgregatiıon des Uniteurs Le
Saınt pontife Ssusmentionne rendit COMPTEe de leur Ze.  Je, DrI1L MNNaıssanm: de
qu'’ıls demandaıjent ans “interet des AaInlCcS, et decıda d’acceder leurs demandes;
CH faveur de la dıte ngregation accorda privilege (par lequel l’autorisa)
A selon la regle du bienheureux Augustin d’apres les ONn  NS de l’ordre
des Freres Precheurs En OUTLre ıl etablıt le dıt Hr Awagter OUVEINCUFTT,

est dıre veraxnamo } de la dıte congregatiıon et SO  - rere, le dıt
OMaS, eve&que de Naxıvan HEt ils allerent, partırent TOUTL droit PDPar la Grande

Mer41 et arrıyerent Constantinople. Ils avalent hintention de rendre de la
LLIICT Kaffa, INals iıls perirent dans naufrage VEC beaucoup d’autres TSONNCS,
le PTCMILCT avrıl de l’annee du Seigneur 1358 »

Dans les documents de la chancellerie pontificale, la bulle du 21 Jan v1ICI
1356 Oont le latın etfe dans le Bullarıum Ordınıs Praedıca-
torum 42 est1 consıderee appelleraıt aujourd’hu1 «l’approba-
t10N papale» d’une SOCIEeTE relıgieuse 1le sembIle eTfe promulguee LON

PreCISEMENT SUTr la demande des 4ADNC1IENS Nnıteurs de Qrhna, 11191S plutöt SUT

Le «Kaycakanc Girg» ıvre des arDons ardents), plutöt aArIc dans 1105

bıbliotheques, est recueıl de sentenCces 78 chapıtres DOUTF la predication et
l’enseignement theologique L/’original latın est attrıbue er «Bet a ede
le Venerable Les sentenCces SONLT I1S5CS dans la Saıinte Keriture et dans les
des Peres, UrTOUL Augustin, Jeröme, Gregoire le Tan!ı sıdore de
EWV) On TIrOUVEe des C1Ttati10nNs de Cyprien, Basıle, Cesaire, Am-
bro1se, ÖOrigene, Hılaire, des Vıes des Peres, eiCc L’ordre des est
arbitraire le PITeMICT chapıtre est SUTr l’amour, le second SUT la patıence, le Lro1s1ieme
SUT L’amour de Dieu et du prochain, le quatrıeme SUT ”’humilıte et alınsı de SUTtEe

Autrefo1i1s MAanusCrIt faisaıt de la bıbliıotheque dchmiadzine ;
il est mentLuO0oNNe SOUS le NumMero 1703 dans ’ancıen catalogue de Kar:  eneantz Le
TexTte du colophon eTEe iransmıs ”’Edchmiadzine Dar Vl’archev&que Mesrop
'Ler-Movsesean 1937

41 La Mediterranee
11 246
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celle des freres de la Crimee, quı venalent alors de S’associer la congrega-
tıon primitıve alla1ent prendre la direction POUTFC 193815 periode de plus
d’un s1ecle. On parfo1s interprete document, COM S1 les Miabanolq
avalent deja perdu leur autonomıie primitive 1356 En realite ils la perdirent
PCU DCU d’une lente evolution qu1 ure plus de deux s1ecles.
On pPCuL Ssulvre les etapes avers les documents CONsServes dans le
Bullaire Domuinicaın les regestes des Maitres eneraux de Vl’ordre des
Freres Precheurs. partır de 1356, le chef de Cet ordre eMPDOTIC»
qavalt obtenu le droit de visıte, de correction de reforme SUT la congregatiıon
des Miıabanolq Deya ans les lettres pontificales des 14e 15e siecles,
designe parfo1s CCS derniers COIMNMNIE «freres de V’ordre des Precheurs;
dits Uniteurs». Cependant, Jusqu’a l’an 1583, les nıteurs continuent
d’etre congregation Dart. plusieurs reprises mentionne des
Freres nıteurs quı quıttent leur congregation POUTF dans Vordre
dominicaımm. Ce pPaSSasc est defendu pPar le PapcC Gregoire XI le INl 137/4;

est autorise de NOUVCAaUu Par Urbain VI le avrıl 1381 OUr CCOUX quı1
usalent de l’autorisation papale, nouvelle profession etaıt requlse,
exactement COMMNNC le droit Canlon de l’eglise catholıque le prescrit CNHNCOIC

aujourd’hu1 quand religieux SOTIT dA’une societe relıgieuse DOUTI &affılier
autre. Dans SOXN decret du avrıl 1381 le Papc Urbain VI

Velection du veraxnamol des Nnıteurs une confirmatıon de la Dart du
maitre general des Domuinicamıns de SO  D delegue. d  etaıt pas CIS

l’incorporation de leur instıitut ans Ll’ordre des Precheurs. Maıs les Nıteurs
continuent la lutte POUI leur independance. Parfois ils plaignent Jusqu’a
la COUT de Rome de la condute des OM1nN1CaIns leur egard. Vers la
du 14e siecle il eut des tıges de Crimee, Ou les nNıteurs
avalent transfere leur ma1i1son dV’etudes le administratıf de leur
congregation. Le avrıl 1399 le papc Boniface reconnait le bien-fonde
des plaiıntes formulees Dar les 1abanoliq prend plusieurs decisions
leur faveur. Maıs semble 1en quc cela alt DaS faıt CESSCI les isputes.
Le maitre general des Dominı1icains Hit confirmer SCS droits V1S-a-VIS des
Unıiteurs, le D} avrıl 1402 pPar Boniface CL, de NOUVCAU, le Qa0OuUtT 1409
par exandre De leur cote les nıteurs SOUS le PapcC Martın font
confirmer euX fO1s (26 OCL 1419 dec les decisions de Boniface
Encore le 11 INars 1431 le PaDC Eugene ordonne l’eveque de Kaffa

gardıen des Francıscains de Cette ville de confirmer SOM NO les
privileges pontificaux des nıteurs.

D’ordinaire devaıt etre le vicaire general de la congregation dom1-
nıcaıne ite des «Freres Peregrinants DOUTC le Christ», quı exercalt DaI
delegatıon les droits aCQqu1s depuls 1356 general des Freres Precheurs4%3.

Le 28 Mars 1389 le maitre general Raymond de apoue armenı1en
(et probablement Uniteur), certaın Fr Jean, eveque de Varhnart 62 S1C)

SO  = vicaire SUT les Unıiteurs, «dummodo ViCarıus societatlis Peregrinantium
duxeriıit acceptandum ». Kaeppeli, Regıstrum htterarum Fr aymundı de Vıne1s
Capuanı Mon. Ord Trae Historica, ome
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En 1456 le chapıtre general de Montpeller suppriıma la congregatiıon des
Peregrinants, COMME elle avaıt deja ete supprimee uUunllc premiere fo1s
1363 Pour le moment, suppression devaıt donner PCU de repit
Nıteurs. Maıs les Peregrinants tarderent pPas reparaltre SUT la scene

1464 KEt Cette OCCas1on les nıteurs furent directement SOUMIS
vicaire general des Peregrinants «Cl chose, de sorte qu'’ıl puisse dıis-

V’eux COMMME des freres de SON PIODIC ordre». Les Uniteurs semblent
aVOILFr reclame, Car la decision papale de 1464 dut etre confirmee Dar 1Xte

1473 En 1474 Fr Matathıas, veraxnamo1 des Unıiteurs, rendit Rome
POUTI revendiquer les droits de SOMn COuvent de Nıcolas de afla Dans une

espece de5 qu'’ıl s’etalt  > faıt OCLrOVCT le juillet 1474 pPar les
autorites ZCENOISES de Kaffa, il avalt faıt mettre evidence qualite de
«general». Maıs Europe, Notamment Rome, fut traite simple
«provinclal» dans lettre de Sixte du fevrier 147544, dans les actes
de Leonard de Mansuetis, maitre general des Freres Precheurs dans
vVre du dominicain HBr Annıus de Viterbe4i5.

Des aVant la de l’annee 1475, les GenoI1s perdirent leur colonıe de
Kaffa, quı entraina POUI les NIteUrSs la de leur orand COUVeENT de

Nıcolas quı QaValt succede la maison-mere de Qrhna COM Centre
d’etudes d’administration. Leurs MAa1sONSs de Crimee furent egale-
ment perdues, quo1i1qgu'’ 1l semble qu'’ıl alt des freres disperses Crimee

meme dans la viılle de Kaffa Jusque dans le siecle Ssulvant468. La congrega-
tıon des Uniteurs replıa alors SUT les reg10ns de SCS or1gines. Elle avalt
conserve SCS SCS residences ans les provinces armen1ennes
d’Ernjak, Jahouk Golt‘'n Depuis C’est le COUVENT enayn
r  OC d’Aparaner qu1 prend la place de Nıcolas de Kaffa COIMMEC
administratıf de la congregation.

Les OMSs des veraxnamoIq quı ONLT succede general atathıas
OUuS SONLT pas Les mailitres generauxX de l’ordre dominicaıin semblent
aVOLF perdu DOUT certain TOULT CONTaAaCT direct AaVOCC les niteurs
d’Armenie Cependant CeUX-CI1 continualent admiıinıster l’eväche armenilen
catholıque de Naxıvan. Les SUCCESSIIS de diocese avalent 1’habı-
tude de rendre Rome apres leur election, afın d’y FreCcevolmr investiture.
En 1479 Fr Benoit, recemment CTee eveque (de Naxıvan) est recommande
par le maitre general Leonard de ansuetIis. D’apres Ambroise Taegıus,
quı L’avaıt rencontre Venise 1480, CF eveque Benoit aVvalt ete sacre

Bullarıum Ord Tae 14 521
Handes sorya 52 (1938) 77/8
En 1567 ENCOTC certaiın Vrt an&s fut temoın, dans la vılle de Kaffa, du 1L1Lar-

Lyre d’un jeune chretien du 1106 de Paronloys, ”honneur duquel 1l COINDOSA
poeme conserve dans plusieurs manuscrIits armenı1lens. Ce Vrt anegs  43  A quı1 etaıt

oOrilginaire de la reg1o0n d’Ayrarat Armenie Orientale, dit «le dernier des Pre-
cheurs>». Le Pere ‚QouSnerean ans SO:  e Patmout iwn galt'akanout ean ILrimou
Hayoc (Venise 142, le SUDDOSC membre de la congregation des Uniteurs,
mals pourrait s’agır auss1 d’un armeniıjen quı1 avalt ete FECU dans Ll’ordre dominicaıin.
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pPar le PaPDC personne*”, En 1510 le maitre general Thomas de \VATS
(Cajetanus) onne recommandatıon 4UX superleurs des MAa1sONS DOUT
deux freres armeniens, Gregoire*8 sSomn C  S1101 Dominique. Dans les
regestes du general 'Thomas de Vı0 le veraxnamo{1 des nıteurs KHGDIE

sub1 derniere degradation: le maitre general des Dominıicains parle
COMIMMNME d’un «VICalre» qu«cC les nıteurs avalent L’habitude dV’elire Et il
confere le droit de confirmer election priıeur conventuel des nıteurs
de «Barenyr» (C’est 1ıre du COUVENT princıipal d’Aparaner). Finalement,

1583, le chapıtre general de Rome formule decret de euxX lıgnes
peine PDOUI transformer TOUL sımplement les restes deja 1en reduilts des
aNCIENS Freres Nıteurs province dominıicaıine.

Nous n’avons quc des donnees eparses SUT la diffusion
de la congregation l’histoire des nıteurs de 1331 15823 Dans le

du 14e siecle le nombre des relıgieux semble aVOILFr ete sujet beaucoup
de fAuctuations parfoi1s des changements brusques. AÄAux premiers

des communautes entieres de MoOoINeES indıgenes rallıerent bloc
T’unıi:on furent acceptees Sa|lls trop de formalıtes, qu’ıl parait,

COHMLC membres de la congregatıion. D’un autre cöte, des communautes
entieres quittalent parfo1s la congregation POUT faıre Pegliıse nat1ıo0-
nale, S1 vardapet adversaıre des doctrines catholiques avaıt OuVver
aCCEsS149, D’apres le recıit de T’unıteur Fr Mxit‘aric, SOM anclıen maiıtre
Malagıa Lrimecı1, adversaıire declare de l’eglıse romaıne, auraıt reussı
enlever beaucoup de monasteres la congregation entfre 1370 1388
Jean d’Orotn aussl, ans le colophon du Parapmanc Girqg (1379) faıt
glo1ire d’avoir detache plusieurs de l’union.

11 certaines difficultes de terminologıe armenı1enne quı OUuS empce£chent
de SUu1lVvre le developpement de la congregation avers des tTextes Le
«Miıabano Iq» est employe exclusıvement DOUI les membres de la congregation.
Maıs aVSEC des termes COMME «miaban» «kat‘olik» 11 faut deja etre plus
CIrconspect. Parfois ıls denotent l’appartenance la congregation du Qrnecı,
parfo1s ıls signifent seulement qucC les D les instituts a1Nsı
qualifies SONT partesans de L’union AVEC l’eglise de Rome. Vers la du
14e CO  mnment du 15e siecle chez les NON unlates le

«axt armay» «alt armay», mMals MOT HON plus na pas toujJours
le meme SCHS. Souvent est employe COHMMNNEC de meprI1s DOUT designer

ä chıiıyvum Trae'l (1940) 278/81
48 s’agıt de Grigor Astouacatourean («GregorI1us, filıus Adeodati»), nomme

eveque de Naxıivan le 10 fevr. 1511 visıta Rome vint Bologne 1511
En 1349 la congregation comptait 15 ma1lsons monasteres (voir Loenertz,

Pereggrinants 1, 194, otfe 82) En 1356, le rallıement des communautes de
la Crimee, iıls auralent 500 MAa1sonNs ‚VE 700 relıg1eux (Eusebio Franzosin1,;
otızıc spettantı la DrovincCLa domenıcana dı Naxıvan, 1751, ans les Archıves du
COUVeENLT de Pıerre de Galata, Reg 36, Busta 11. ED3 1374 iıls etajent MmMO1NSs
de Cent relıg)eux (Gregoire 1 MMars 1374,;, Bullar. Ord Tae| 1L, 279); 1381
leur nombre avaıt ENCOTE diminue des 1iNVasıons atares (Urbain VI

avrıl 1381;, Bull Ord rae 11, 300)
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les ÄArmeniens quı SONT rallıes c l’eglıse l’emploie AaVO6C
Certfaine preference DOUT les membres de la CONgregation des nıteurs

D’autres fOo1s cependant, le MOT denote simplement le de
econna1ssal COININE orthodoxe alors 1l Sert denommer 1mporte quelle
ESPECCC d’heretiques d’apostats En parlant de la COoONgregation des Unıiteurs,
de SCS menbres de doctrine, l’on faıt ENCOTEC du «erkabnak»,
terme SOl1, signiıfie quC «appartenant (la doctrine des) deux
Natures (dans le Christ)» Cette terminologıe flottante faıt qu'’ıl est pPaS

possible d’interpreter la portee des LTeXTtTES AaVEC la certitude
voulue En parlant des PITCHMCIS la conference des
vardapets Qrhna, Hr ATIC faıt mention 2  une «Cermertand mı1aba-
OUT dans les rCcg101S de l’Ernjak de o1t N, de Naxıjewan, ans
plusieurs illes de la Perse, la Georgie de «“«TOuTfe la Cilicie» ela implique
nullement quc dans TOUS CCS endroits il QiTr des MMUNaAaUT des
groupements aflıhıes la Congregation fondee pPar ohan Qrnecı, 111915 cela
eui dire qu«C Darınm les Armenıiens de CCcs CONTTEES 11
MOUVemMENT CIS L’unıJ:on Dans le TrOyaumıc armeNlileN de CIEe Cetffe 19308(0)01

eXISTaIt dejäa 1en avant 1330 Maıs OUS PICUVC
ılıcıe l des MoOoNnaAasteres aflılıes la Congregation des Nıteurs

Quand Fr AIlCcC OUuS parle de plus de 500 «kargaworqg» (religieux
an ans les ordres) aurajent 16 Q l’unıi0n, il est claır qu'’ıl

PITCHMUICI leu la allee de l’Ernjak rCS10NS VO1S1116S8. Parmı
les PTCHNCIS de la congregation faut COMPTET probablement CEUX

d’Aprakounig, de Jahouk de Salt‘al Un Gregoire d’Aprakouniqg hıgure
dans la ste des vardapets de la conference de 1330 Nerses Taronacı
rejoındre le vardapet Margare Jahouk Un Doömuinikos (Terouni) de
Salt‘al est OINMMMEC plusieurs O1S COMMNIEC COPISTE de lıvyres traduts compiles

Qrhna OUr le 14e siecle, OUS des NOTICES SUT L’existence d’une
CoOomMm  ute de Freres Uniıteurs dans la bourgade ”’Aparaner, 'Labriz

Makou (COorcor) Probablement il dut de ONNe heure
dans la Georgle NOotTamment Tilßıs, vıille episcopale de Jean de Florence.
Depuis le mıilieu du 14e siecle la congregation prend LACIUC Crimee
bientöt est la ville Kaffa, devient le de la congregation Jusqu’ d

la perte des colonıes 1475 Maıs, abstraction faıte de cetfte periode,
est 1en la vallee de l’Ernjak AÄArmentie Orıientale CONSTITUE

le de la CONgregakl0ON, COIMNIMNC elle CONSTLITLUeEra 15823 le de la
PTOVHICC dominicaıine dıte « Provıncıa NaxıvanensIı1is Armeni1a Maıjor1» (Yest
dans Cette CONTIrTEE de l’Ernjak quc la CONgregatloN aVAaIlt etfe fondee (Yest
la quc trouvaıljent CIICOTC debut du 188e siecle les dominicains
indıgenes d’Aparaner, de Salt‘al, d’Aprakounig, de Qrhna de OS  ka  sen.  XR

Quand Fr Mrxıt‘AdI1C parle de 500 adherents clercs, cela O1t ’entendre
PICHLCI lıeu de clercs Qqu1 V1ivalent IMmMUNAaUTE Dans 0_

ogıe CUTODCCNHNLLC OUS parlons SOUVENT de INO1NES) L’on est SOUVENT
INASINC UJUC Ces INONMN1LCS, PTIINCIDC, professalent la regle de as En
realıte l’eglıse armeN1eEeNNe PaSs de de relıg1euxX dans le
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SCIHS qu’on attache CCc$S termes occident. hez NOUS, chaque relıgieux est lie
formellement Da les tro1s d’obeissance, de chastete de pauvrete.
Ce trıple OCUu constitue L’essence meme de la VIeE relıgieuse. OUr etre mo1ne,

faut qu’on sSo1t lıe DOUTC la vIie Dar unNe profession publique
solennelle de CCS conseıls evangeliques. Or la seule oblıgation formelle
laquelle s’engagent les mo1nes: d’Armenie est ceile du celibat Les COM-

munautes, dans Jesquelles GeSs MmMolINeEes cohabiıtent, SONT plutöt
aAaVOC celles, dont parle le code de l’Eglıse Romaine duX CanNnonNs

Au 14e s1iecle les cCOomMmMUNaAUTtES de etalent nombreuses dans
Ll’Armeniıe semble tres probable qUC plusieurs de l’Ernjak,

de Golt’n de Jahouk alent donne leur adhesion quss1tOöt QqucC Jean de Qrhna
eut manıfeste sSsonN dessin de fonder unec congregation armen1enNNe d’apres
la conception latıne plus speclalement d’apres le modele de Vordre
dominıcaımn. Du vıvant meme de Yohan, 1l semble QqUuUC certaines communautes
armen1lenNnes de la Georgie de l’Adhärbaidjan auss]l, solent affıliees
la nouvelle congregation. Vers 1350 communaute d’armeniens catholı-
qucS quı existaıit dans le COUVENT de Nıcolas Kafla Crimee dA
rallıer elle QUSS1 la congregation.

Les origines de Cette communaute de Nıcolas de afta SONT pas
ENCOIC TOUL faıt eclaıircies. Nes semblent rattacher P’activite de
l’eveque dominıcaın Thaddee, ETSONNASC CONLNU Par SCS traductions du
latın La plus anclenne parmı CCes traductions est celle de l’opuscule de

Thomas quın De artıculıs fider et ecclesıae sacrament1s, faıte PCU apres
la cCanonisatıon du Ssalnt docteur®®. Thaddee etaıt orıginaıre de L’Armenıe
Cilicıenne. Avant Ventrer ans L’ordre il avalt ete eveque de Courg (Kory-
kos) dans patrıe. 11 parait COM tel CICOTC 1332, quand habıtaıit
la capıtale de S1s, OUu 11 exercalt la fonction d’interprete de secretaire du
ro1 Leon fıls V’AÄAw:  SIn S1 I1 fit plusıeurs VOYyaSCS Crimee, Ou 1il semble
s’etre  > OCcCupe des Armeniens emigres. plusieurs reprises le
auUss1 Italıe la COUT papale ”’Avıgnon. Le 14 I1ars 1334 P’eveque
'Thaddee fut formellement transfere diocese de Kaffa, qu’ıl
Jusqu MOTT, le a0OUt 1357 Dans le colophon de SOM Diurnal,
dont la traduction armenilenne fut termıinee le decembre 1343, NOUS
VOYyONS quc l’eveque S’interessalt communaute de religieux armen1ens
unlates, etablıs ans COUVENT de la ille de Kafla, dans lequel Nıcolas
etaıt partiıculierement venere®2, 1out croılıre qu'’ıl s’agıt du COUVENLT
de NOM, qu1 allaıt devenir bientöt la ma1lison principale des Unıiteurs;
cependant 1343, quand P’eveque 'IThaddee introdulsıt Vl’ofüice dominicaın,
cette malson n’appartenait DaS ENCOTE la congregation.

50 Dans > Archiv. rae 25 (1955) OUS VO edite la dedicace de
la traduction d’apres le aArin 265 du COUVENLT de Jacques de Jerusalem.

51 Alıshan, SISSOUCN PArmeno-Cihlıcıe (Venise 4383a; acler,
otıces de manuscrıts aArmeEn1eENsS . 0“US ans quelques bıblıotheques de Ia Peninsule
Iberique (Parıs 67

52 Voir edition de l’office armenı1en de Dominique, 1883, OTfe
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Dans le COUVENT de Nıcolas de Kaffa, quı semble aVOIFr ete la Ma1soN-
mere d’autres fondations Crimee, 11 avaıt QaUSss] des freres originalıres
de L’Armenie Orientale, Fr Awagter Fr Thomas, quı etalent
de Jahouk Or precisement Jahouk, 1l exIistalt es les debuts COUVENLTL

important®3 de Freres nıteurs. Quoi1 de plus naturel quc la supposition
selon laquelle C6S relig1eux de L’Armenie Orijentale alent ServIr de
traıt Uun10n entre les fils ohan Qrnecı les relıgieux unlates de la Crimee ?
Quoi qu’1 so1t, OUuS CONSTatfoOonNs qu en 1350 le COUVENLT de Nıcolas de
Kaffa faıt partıe de la congregation des Uniteurs. Cette annee-la frere
Uniteur du 1O de Yakobos copla le 2023 des Mekhitharıistes de Vıenne.
Ce meme Fr Yakobos OUS laisse ans le meme manuscrIıt quelques

SOIl act1ıvıte architecturale ans le COUVENT de Nıcolas En 1360 il
termına la construction de P’eglise, 1377 celle du refectoire du dortoir.
Sans doute les ocalıtes avajent ete aggrandies DOUI reCeVOlr les freres qul,

dıre de Mrxit‘aric Aparancı, avajent quitte les reg10ns de l’Ernjak
de la persecution suscıtee pPar Malhlagıa Lrimec1. Ces CIrconstances,

COMMUNEC probablement auUss1ı la nomiıinatıiıon de Fr Awagter la charge de
veraxnamo1 de la congregatıion celle de SOM frere Fr Thomas Peveche
de Naxıvan 1356, durent AaSSUTETI COUVeENT nouvellement agrege de

Nıcolas de Kafta place preponderante dans la congregation. 1l la
jusqu’a la perte des colonıes genOoIlses 1475

pres Cetrte annee le administratif de la congregatiıon deplace
de NOUVEAU Armenie Orientale, CcCetrte fo1s COUVENT de 'Lous les
alnts (Amenayn Srboc) d’Aparaner. Dans la province de Golt'n, l’est
de l’Ern)jak, ex1istalt ENCOTITC 1/e siecle quelques MAa1sSONS dominıcaıines,
la principale etant celle de anjak Dans la provınce de Jahouk, nord-

de l’Ern)jak, deux anclens '9 celu1 du chef-lieu Jahouk celu1
de Sahap‘öns (Sahp‘öns, Sghpguniq Sahapouniq) ONT continue Vexister
COMME domiıinıcaıns Jusque ans le du 18e siecle. Dans le
Vaspourakan, l’ouest du grand feuve Aras, les Nıteurs du 14e s1iecle
avajent trouve considerable d’Armeniens unlates, gräce travaıl
des missionnalires francıscaıns zele infatıgable de Zagarıa Corcorec1.
Deyja aVant P’arrivee des dominicains Qrhna, quelques franciscaıns qavalent
commence college DOUT la formatıon du clerge de pPayS Ils S’etalent
etablıs dans le COUVeENnNT de Thaddee pres de Makou, ans lequel l’arche-
veque Zagarıa avalt residence habituelle La iıls donnaıjent des de
theologıe <’etalent M1S traduire des du latın armenılen.
OUS l’encouragement fficace de KEXAIQUC” Zagarıa, quı appreclalt haute-
ment le travaıl des franciscams, le COUVENT de 'Thaddee semblaıt destine

devenir PDOUT le Vaspourakan qUuC le monastere de Qrhna allaıt deveniır
DOUI la vallee de l’Ern)jak. uelques traductions de VP’ecole de Thaddee
SONT ParvVeNUCS jusqu’a NOUS, entre la vIie de Francoi1s par Bona-

53 D’apres le 110 de lıeu, les nıteurs SONT parfoi1s designes SOUS le 1OIN de
Jahkecıiq o
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ventiure cCommentailre SUT l’evangıle de Jean de la Maın de Fr Pontius
OF  < De Cet autfeur OUS QUSsS1 unc traduction armen1enne du missel
romaın, CONservee dans plusieurs manuscrıts54. Comme OUS L’avons deja
dit, le 248 de la Bibliotheque des Mekhitharistes de Lazare
contient recueıl de d’extraits Par discıple armenı1en de Ceiftfe
ecole franciscaine, le vardapet Israyel, qu1 prıit part la conference de
Qrhna 1330 AVOC SOn ZNON, le vardapet Arageal

armı les francıscaıns de Thaddee trouvalent deux ıtalıens, Fr Lau-
TeNT de Bobbio Fr Guillaume Sauratl ; dernier 1333 expliquaıit
classe l’evangile de Matthieu devant audıtoire nombreux. S1 le travaıl
des franciscaıns n‘a pPas prodult le resultat qu’on pouvaılt esperer, C’est qu«c
quelques professeurs de ecole prirent partı POUTF le mMOuUuvemen: des
«Spirituels». Cette attıtude des conflits les representants de
l’ecole de Thaddee celle de Qrhna Finalement il euUt proces
canon1que CONIre les francıscaıns de 'Tabriz quelques lecteurs francıscaıns
de 'Thaddee devant le trıbunal de Fr ulllaume de C1g11s OP, eveque
latın de Tabriz, plusieurs m1ssiOoNNaAITES francıscaıns furent expulses du
Vaspourakan®5, HFr Pontius, nommMe archev&que de Seleucıe le a0UtTt
1345, fut SUIl LTOUrFr aCCUSE d’avoir repandu des propositions «spirıtualıstes»
ans SOM cCommentaire armenıen SUT l’evangile de Jean. On 1gnore quel

ete le resultat des demarches quc V’archev&que dominıcaıin Guillaume de
Sult’aniya fut charge d’entreprendre CoOnfire Ju1, le 21 juillet 1346 L’archeve-
qu«c Zagarıa Corcorecl, protecteur des francıiscaıns, devaıt etre MOTrT SUT CCcs

entrefailtes ; il est mentionne POUTF la derniere fo1s dans colophon de
l’an 133656

Apres la malencontreuse de V’ecole franciscaine de Thaddee,
f{urent les Freres Uniteurs quı recueıillirent leur heritage. Au ommenNCeEeMeENT
du 155e siecle iıls possedaient 19381> eglise COUVeEnNT ou Le
munichois Hans Schiltberger OUS dıt qu'en les habitants de oOu
faisaıent profession de la fo1 catholique qu’'1. aVvalt trouve ans
ville des dominıicaıns quı celebraient les offices angue armenı1enne.
Fr Mxit’aric d’Aparaner, qu1 aVvaılt sejourne ans la communaute des nNıteurs
de akou, qu  elle disposalt une belle bibliotheque. La congrega-
tıon semble aVOLFr perdu COUVENT dans le du 155e s1ecle. Au 177e
sıecle, alors quc le grand COUVENT de Thaddee etaıt rentre depuis long-

ans les maıns des 8(0)81 unlates, les domiıinıcains d’Armenie possedaient
CENCOTE ans le volsinage la residence la petite paroisse catholique de
Kecouk Corcor. € SULVIE

Bıbl. Laurentienne de Florence, «Plut 13»; Bıbl. Ambrosienne, «L 58
Sup.>»; Bıbl Gambalunghiana de Rımin1, «D 207» et 111S Ad11I1l. 107 de la Bıbl
ationale de arlıs Nous edite quelques extralits de missel : Handes Am-

53 (1939) 201/19 et 54 (1940)
5 5 Les du proces ONT ete publıes Dar Girolamo olubovıch ans le

troisieme volume de Bıblıoteca bzo-bıbliografica Terra Santa dell’ Orzente
francescano. 407/52

56 Yovsep‘eanc, atbakeang rusalem 255 note.


